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Ii s’est produit dans les élections,
depuis quelques années . déjà, une

tendance qui prend de plus en”plus
de force et qui semble devoir les do-
miner et les décider dans l'avenir.
Cette tendance à sa source dans les
idées les plus étroites et les plus
fausses, les passions les plus mes-
quines, et dans des fautes irrépara-
bies dont peu de nos hommes publics
sont innocens. Elle a pour point de dé-
part l’égoïsme local, l’envie, la cu-
idité; elle aurait pour résultat de

transformer notre Parlement en un
corps Municipal de second ordre.
Dans un grand nombre de comtés,

le penchant dominant est de faire
de la résidence la première condi-
tion requise des uspirans à la dépu-
tation, de mettre les considérations
purement politiques au-dessous dus
préoccupations locales, la considé-
ration de la capacité, du mérite et
de l’influence au-dessous de la con-
sidération du voisinage, de la vanité
locale et de la connaissance fami-
lière. oo
Pour parler plus clairement en

core : on tient uvant tout : être re-

présenté en Parlement pur un élec-
teur du comté, si C’est possible par
un co-paroissien, et si cela se peut,
ce qui est le comble de la félicité
politique, par son voisin.

Cette ambition domine les autres.
Peu importe que le résident, le co-

qu’il nit pour adversaire uti homme
éminent dans son. parti, pouvant ren-
dre des services et jeter de l’éclat
surle comté ; il est résident, co-pa-

sinage éclipse tout. Un homme qui

noms et qu'on traite familièrement,
qui avant de partir pour aller voir le
gouverneur et lesministres entre chez
vous, vous demande de.lui faire part
de vos vagues désirs politiques, et
qui, au retour de là capitale, vous ra
vonte les discours qu’il a écoutés,
les mesures qu’il a votées, ct jus-
qu’aux incidens du Comité de la pipe,
vous fuit toucher du doigt les gros-

ait les habitudes et la tenue des
personnages en vue, vous confie les
influences indues dont il jouit sur les
membres du Haut-Canadaet le rôle
important qu’i) joue dans le huit-
clos des Cornités ; un pareil homme,
disons-nous, est le Député par excel-
lence. En eflet, plus le député ressem-
ble à l’électeur, plus il est ébgible.
Son rôle véritable n’est pas de légis-
later, c’est de rendre compte à ses
constiluans de ses votes. La figure
qu’il fait en Parlement importe peu
pourvu qu’il fasse de bonnes tournées
électorales.
Aussi bon nombre de Dépatés ne

s'occupent-ils en chambre que d’é-
te prégens aux votes, d’écuire des
lettres d'amitié rt d'envoyer des do-
eumens Pariementaires it leurs cous-
titans, Ils passent ainsi trois on
quatres sessions uniquement occu-
pés à préparer leur réélection.

a conséquence de cette pernici-
use tendance du corps électoral, se-
ra évidemment l’abaissement de la
Icprésentation du Bas-Canada, et la
diminution de nos chances de luites
avec le Haut-Canada.

Lorsqu'il y a des résideos capables

    

Feuilicton de “ L'Ordre.”

 

Marguerite d’Erigny.

(Suite.)

, —Aussitôt que Paul sut parler, con-
tiouaMme: Lambert, il nous dit qu'il
voulait être soldat français. Nous di-
81008, won wari et moi: “ Il sera ce
Qu'il voudru, c’est un joli état d’être
Militaire.” Et nous lui donnions des.
sabres et des fusils, Nous étions par-
Yenus à lui faire oublier le passé il é-
tait si petit quand ‘ nous l’avions ou
Qu'il ne conserva aucun souvenir de ses
parents. Lo meurtre dont il avait. été
‘étnoïn, son voyage sur met, ein ln:
pressionnunt fortemont. avaient effacé
out le reste de sa mémoire. Il ee cro-
Jait notre fils. Aujourd'hui seulement
| & connu la vérité. Nous l’avions mis
V8 la ineilleure pension do New-
‘ ork. À douze ane, il.étuit déjà bien,
avant. Nous avions fait une jolie for-
‘ue. “ Encoretrois ans, me disait mon
Mari. et puis nous liquiderons, parce
Vil faut que Paul soit on France et
Wve les cours deux années, avant
denerà Saint-Oyr. (est son maître
epson. qui le conscille. ” Pendant
eforte uns, nous avons redoub€ nos
ot cra) i18:lroderie aevendaithoaucuup

teacher: nous uvons liquidé notre
frtydequi @piissnit nos espérances..  

paroi«zien ou le voisin, soit capable,

roissien ou vuisin, cela suflit. Le voi-'

demeure si près de chez soi, qui con-
nait tou: le monde par leurs petits,

ses ficelles des évènemens, vous dé-

RETo :
de reprôtétiter les comtés, les égaux
‘ou les supérieurs des candidats du.
dehors, il est raisonnable et naturel
que-lon ohoisisse de préférence par-
mi eux. Maisc’est surtout à la capa-
cité qu’il faut regarder, c'est l'éclat
et l’efficucité des services publics que
peut’ rendre ‘le candidat qu’il faut
considérer. .

L'importance d’un comté se me-
sure surla valeuret le rôle de son re-
présentant ; c’est une piètre ambition
publique que celle qui cunsiste à
abdiquer toute prétention à la diree-
tion de l’opinion et des affaires pour
s’absorber dans des satisfactions lo-
cales, et qui est comblée par l’élec-
tion d’une nullité.
Le corps électoral tout entier avait

autrefois de plus hautes et de meil-
leares ‘aspirations. L’esprit de loca-
lité était étouflé par le patriotisme.
Le village et le comté ne supplan-
luient pas le pays.

Les comtés cherchaient avant tout
à s’ussurer les services des meilleurs
citoyens, ils ambitionnaient lhon-
neur d’être représentés par des hom-
mes éminens. Ils briguaient les ser-
vices des hommes de talent, des
hommes de bien, sans attendre que
ceux-ci sollicitassent leurs suffrages.
Aujourd’hui il faut souvent affronter
toutes les humiliations, les insultes
ct les rnépris, pour obtenir l’aumône
d’un mandat, et grand nombre d’é-
lecteurs considèrent leur représen-
tant comme leur obligé, commeleur
débiteur.
À coup sur la tendance que nous

signalons n’a pas produit tout son
effet, la composition du parlementle
prouve assez. Mais elle est en plein
cours, mais Popinion générale la fa-
vorise de plus en plus. La supério-
té des représentans résidens sur les
représentans non-residens, est accep-
tée comme incontestable par une
foule de gens. Ils considèrent que le
‘pire des maux est d’avoir an député
qui demeure en ville, etilya des
comtés qu’on insulterait si on leur
proposait d’élire les hommes qui oe-
cupentles premières places sur notre
scène politique.

À coté de cette singulière maladie
de l’esprit public, il en faut sigoaler
une autre, plus déplorable et plus dan-
gercuse encore. ‘l'andis que les rési-
dens repoussent les non-résidens, les
gens qui appartiennent à une classe
repoussent les gens des autres clas-
ses, les cultivateurs veulent des cul-
tivateurs pour représentants. Ainsi
tandis que d’un côté les villages re-
poussent les hommes instruits des
villes, les campagnes repoussent les
hommes instruits des villages; le
mouvement finit ainsi pur frapper
ceux même qui l’on fait nuitre et qui
l’exploitent,la proscription s'étend des
hommes instruits des villes à tous
les hommes instruits, et commencé
par le triomphe de la médioerité sur
le talent, il aboutit à la domination
de l’ignorance sur la médiocrité et il
amencera le règne des nuilités loen-
les. Nous avons quelques Guévre-
mont et quelques Labelle actuelle-
ment ; dans dix ans ils formeront,
si on n’y prend garde, lu majorité de
notre députation.
lly abien des remddes à ap-

pliquer à cet état de choses, le plus
pratique et le plus simple nous sem-
ble celui-ci : diminuer l’allocation
uccordée aux membres du Parlement
à 82 par jour.
Ce ne soruit point à titre d’écono-

mie que l’on ferait cette réforine, car
l’économie serait médiocre. Ce se-
rait pour enlever aux cupidités leur

    

—Ma mère m’en n donné la moitié,
—T'ais-toi, ceci ne regarde personne.

Arrivés à Paris, nous avons mis Paul
dans une écolo préparatoire. Il est en-
tré à Suint-Cyr à dix-sept ans. Lam-
bert disaitbien : * Il ira loin cet enfant
la.” En sortant de Saint-Cyr, Paul al-
la en Afrique. Il se signalait à chaque
expédition. Il n été bleseétrois’ fois.
Ses généraux nous ont éorit pour nous
féliciter d'avoir un fils si brave. À
vingt-deux ans, il avait la croix. Oh
que-nous étions fiers de lui ! Il venait
nous voir tous les trois ou quatre ans.
Ion padvre mari a eu tant de peine de

mourir sans l’embrasser!
Le récit de Mme Lambert était à

peine fini, quand descris de joie, de
bruyants vivals retentirent autour du
châtéau. Lo cocher et le valet de pied,
quiavaient ramoné le comte ct sa sœur,
uvaient répandu l’étonnante nouvelle.
Les domestiques et les fermiers vou-
laient saluer leur jeune maitre.

Lo soir de cet heuroux jour, le war-
quis-l'Erigny avait vingt ans de moins.
Mme Lambert était douée d’un cœur

trop maternel pour ne pas se réjouir de
l'élévation de son enfant d'adoption. El-
le connaissait et savait que sa tendres-
so pour elle serait toujours la.même.

harles pensait avec amour à sou
père, uvec-orguoil à cette race dont il
était lo représentant et l’espoir. Un
sentiment douloureux dominait pourtant
sa pensée, muis co sentiment devait
êtro désormais un secrot entre lui et 

point d’attraction, leur misérable
lentation. !

Personne ne nous contrediru lors-
que nous uffirmerons, que la convoi-
lise a autant de part que la vanité
aux ambitions bouffonnes qui veu-
lent escalader le parlement. Ce qui
les séduit, les tente, les éblouit en
grande partie, c’est l’allocation de
£150 par session. Prise au point de
vue de leur revenu et de lu modicité
de leur genre de vie, cette somme
leur parait magnifique et fort désiru-
ble. De là, à la pensée qu’elle ferait
parfaitement dans leur budget domes-
tique et au projet de l’y faire entrer,
il n’y a qu’unpas. ;

Cette allocation de £150 est une
compensation fort insuflisante. pour
ceux qui délaissent des alluaires im-
portantes pour le service publie, el
on ne peut raisonnublement leur en
offrir une suffisante ; c’est done un
sacrifice pécuniaire de toute façon.
Mais pour ceux qui ne sont point
dunsles professions ou le commerce,
c’est un gain véritable, et c’est pour
percevoir ce modeste salaire que
bien des geus aspirent et stirlout as-
pireront à un mandatlégislatif. |

Faire disparaître donc l’allocation
du moins en grande partie, c'est re-
jeter duns l’oinbre bien des candida-
tures aflligeantes et des basses con-
voitises, C’est préserver l’honneur
national de bien des humiliations et
proserire de la carrière publique
bien des hommes d'état qui ne sa-
vent pas lire.
Ce n’est pus là, nous le répétons,

une Ceonomiv, c'est une réforme.
Elle n’est pas du ressort du Minis-
tere des Finances, mais du domaine
des considérations purement politi-
ques,

RTS

-- me.

Le Ministère vient d’accomplir une
réforme impérieusement réclamée
par Ja conscience publique, et que
tous les honnêtes gens applaudiront.
Trois commissaires scigneuriaux ,
MM.Lelièvre, Delagraive et Dumas
ont reçu leur congé. Nous comptons
bien queles journaux de l’opposition
vont transformer ces messieurs en
martyrs politiques, en victimes des
vengeances ministérielles, et qu’ils
vont prendre place dans le martyro-
loge de l'opposition, à côté de MM.
Vézina, Louis Archambault et Ram-
say, récemment promu au rang de
martyr.

M. Varin, chargé spécialement de
faire les cadastres des seigneurs de
la Couronne, est continué en office
jusqu’à la fin de ses travaux, M. Ju-
dah, en qualité de doyen de la Com-
mission, reste en oflice avee un sa-
laire de $5 par jour (au lieu de $10
comme auparavant) pour signer les
documents et déposer le reste des ca-
dustres, qui sont encure au nombre de
125. Le bureau de Québec doit étre
fermé. Celui de Montréal conserve
deux employés.

Cette réforme qui va plonger dans
le deuil le parti Hibéral-conservateur
tendrement attaché aux abus ct aux
gens qui en vivent, constitue pour le
pays une Economie de $50 par jour, soit
$18,000 par an. C'est pourquoi on

; va encore tenter d'intéresser le pays
| à la sombre destinée de MM, Dumas
et Lelièvre, et de lui faire croire qu’on
l’a mortellement blessé dans ses in-
térêts les plus chers, en les frappant.

re9 WB 06 Pe

Nous voyons par le Mercury que
MM. Killaly, Grassi, Gauvreau et
Ferland, tous quatre du Département
des Travaux Publics, viennent de
recevoir avis que le Gouvernement

Dieu.
—Ce sera demain, dit Marguerite 3

l’abbé Sylvain, que vous nous chante-
rez une belle messed'actions dè gFAces.
Vous en avez dit une pour une potité
fille repéchée comme un poisson, que
ferez-vous cette fois-ci ? i
— Ma bonnepetiteduchesse, jeprie-

rai Dieu pour lui comme j'ui prié pour
vous. Il y a cinquante ans que je prip
pour la maison d'Erigny.
—Vos prières sont Lonnes, cher ab-

bé, nous somines tous heureux, s’écria
le marquis. 4

Charles regarda su sœur avec une
triste sollicitude.

—Oui, je suis houreuse Jit Margue-
rite. ct clle vint appuyer so belle. tote
sur l’épaulo de sonfrère. .

Marguerite était rentrée chez elle.
Agonouillée près du Lerceau de sonfils,
elle remerciait Dieu de lui avoir rendo
son frère.
Lo duc frapps unléger coup à la por-

te de sa femme et eutra.
— Vousfaites bien de prier Dieu qu’il

répare, s'il cst possible, le tort que vous
avez fait à cet enfant.
—Quel tort Ini ai-je fait ? demanda

Marguerito étonnée. 0.
—Vous lui enlevez co ‘éhâteau, ces

domaines, lu moitié de ce quevous pos-
sédez, ot vous demandez quéltort vous
luifaites? au
La duchesse resta atiérée,
—Quoi, s’écris-t-elle, vous suricz | moi, 1a, peite d'une partie de ln vôtre

MON- CATHOLIQUE.
|

Editcurs-Propriétaires—PLINGUET & CIE. °

n’a plus besoin de leurs services. M. |
Killaly:avait un stilaire-de #3,600 ;

$900 et M. Ferland, $700.
“ Le même journal annonce que les
cing interprêtes employés dans les
différents bureaux. du département
de l’Emigration, à Québec, Toronto,
Ottawa et Hamilton, cesseront d’être
ainployés publics à l’expiration de
leur engagement.

Onlit dansla Minerve :

*¢ L’Ordre est dans une erreur singulière,
lorsqu’il dit quo le ministère Cartier-Me-
Donald éloignait. des grades supérieurs du
la milice les citoyens connus pour uppatte-
nir à Popposition.””

Nous ne giterons que trois faits à
l'appui de notre erreur singulière:

Lors de l’incidens du Z'rent, M.
Bureau, alors député de Napierville,
M. Wurtele, de la Rivière David, «t
M. Euclide Roy offrirent de former
des Compagnies soit d’infunterie, soit
de cavalerie. Quoique ces Messieurs
fussent tout-à-fait compêtens pour
remplir les charges d'honneur qu’ils
sollicitaient, on déclina leursoffres.
Leurs opinions politiques les ren-
daient impropres nu service de la
patrie !

: meme =
L'IHon. M. Sicotte, Procureur

Général du Bas-Canada et l’Hon.
M. Howland, Ministre des Finances,
sont passés en ‘celte ville lundi en
route pour New-York où ils se sont
embarqués, hier, à bord de PAustra-
lasian pour l’Europe. ’

. -— we all; co >

Avant son départ, le Ministre des
Finances a annonce l'emission des
Débentures dont 11 avait été question
il y a quelques jours.

L'Hon. M. Morris, Receveur-Gé-
néral de la Province, fnit connaître
que des soumissions seront reçurs
au burcau de son département jus-
qu’au 20 conrant pour des bons pro-
vinciaux de $100 et $500 respueti-
vement, payables au bureau du Rece-
veur-Général à un an de leur dute
avec intérét au taux de cing pour
cent par année.

Les bons devront être livrés le ler
décombie prochain à aucun bureau

de la Banque du Haut-Canada que
les applicunts pourront désiguer dans
leurs soumissions et oùils seront re-
quis de payer pour ces bons,
On ne recevra pas de soumissions

offrant moins qu’au pair.
rv veat

Un supplément de lu Gazelle offi-
cielle portant lu date du Æ courant
contient une proclamation pur lu
quelle les commandants des districts
militnires dans les cadres A et B,
sont autorisés à l’excreice militaire,
pendant douz:: jours, avec lès rénu-
méralions exigibles aux termes de
l’acte de la loi y relative, passée duns
la dernière session. Les milicicns
qui forment partie de la classe B el
qui sont pourvus de leur uniforme
recevront Une paie de six pinatres,
comme équivalent, et les compiu-
gnies qui n’ont pas encore le leur en
seront munies par la province.

—0...

Union St, Joseph de Montréal.
 

Cette Sucibté a eu ses blections lundi der-
nier. Voici les noms des personnes qui on
bté élues aux différentes charges :
Rémi Provost, écr., président ; MM.J.
B.Masse, ‘ler. vico-présidemt ; Alexandre
Sddvé, 2e vice-président ; Samuel Beau-
doin, secrétaire ; Félix David, assistant-
sucrétame ; F. X. Roy, trésorier ; Magloire
David, collecteur-trésorier ; Jules Calixte
Thérien, assist.-colluet.-Lrésorier ; Adolphe

: Martin, bibliothécaire ; André Desantels,
 
son héritage, plus que cela, le priver de |

M. de Grassi, $1,200 ; M. Gauvreau, |

assist.-bibliot. ; Edouard Muroil, commis-
stire-ordonnateur ; Alfred Trudeau, assist.
comimisaurre-ordonnateur,
Après las élections, on tit lecture du Rap-

port des Finunces de la Société peudant les
derniers six mois. Ce Rapport montre à
l’évidence que l’Union St. Joroph nie cesre
d'avancer duns ln voie de progrés qu’elle
suit depuis quelques années. Depuis le ler
mai dernier, plas do $800 ont 616 placéos A
la Banque d’Kpargnes, et les dettes actives
Ont aussi auginenté de beaucoup. Nous te-
grellons du no pas avoir, dans ce moment,
lus donuées ullicielles ; mais ce que nous
venons de dire autlit pour montrer l’état
florissant de cette populaire Suciété.

Nous puolitons de l’oocusion pour conseil-
lec aux artisaus de so rallier à l’Union St.
Juseph, atin de montrer par lour nombre et
leurs efforts union qui doit exister entre
los misnbres d’vue meme famille.
A lu sôutce dont nous parlons, M. le

Chauoine Fabre, Visiteur de la Société, lo
R. P. Suché, Reeteur «du Collège Ste. Ma-
rie, M. l'Abbé Campion, Curé de l’Egliso
St, Jacques, et Sun Hon. le Maire, étaient
présents elont adressé quelques paroles
dencourugument trés-bien appropriées et
bien senties.

oc WE vo @- -

Nous avons reçu ces jours-ci nos
journaux d'Europe dont ie dernier va
Jusqu'à la date du 18 octobre. Nous
faisons l'extrait suivant du Journal
des Villes ct des Campagnes qui don-
ne les premiers détails sur le grand
évétient qui vient d’avoir lien en
France par suite de la résignation de
M. Thouvenel:

Nous somunes heureux, soyons modustes.
Toute vicioite du bien sur le mal, do l’ordre
sur l'anarchie, du pouvoir sur la révolution,
est pour nous Pobyet d’une vive et profonde
satisfaction parce que c’est le triomphe des
sentiments, des idôvs, des principes que
nous noua etlo gons de faire prévaloir dans
Pintêret de PEzii-o et du monde.
Les fais nous justifieul ot nous lortifient.

Sansdoute 1tou8 te exurions prendie pour une
Victoiru ce qui v’est encore qu’une promes-
ae ou Lent au plus une espérance. La su-
lution nest pa. trouvée: mais on la Gher-
che, ou la poursuit, dans la voie que nous
croyous lu muileure, au pluios 4 >cte pra-
ticabie, ol curt assez pour que nous atien-
dious du lemps, avec uno confiance nou-
velle, Ce que vous n'avons cessé d’espôrer.
Le choix de M. Drouyn de Lhuys comme
Wuniotre des aflaires étrangères est d’au-
tant plus significatif qu’on connait Popposi-
tion qu'il a laute autrefois à la guerre de
Crimée et à celle d'Italie, et que, partisan
de la paix, iln cependant une haoi. et lé-
itume opinion du rôle que doit soutenir ln

France eu Europe. C’est de plus un grand
curacière, et si le choix de l’empereur l’ho-
nore, ca choix n’houore pas moins le chel
de Etat. M, Drouyn de Lhuya est fo seul

en 155G où rompre avec le gouvernement
lorsqu’il erut voir la dignité de ce grand
corps compromise par ur Message de l’em-
pereur sur les devoirs et les attributions de
Mes membres. Nous ue sommes pas habi-
‘tués à de pareils netes d’indépendance ot
ducouruge. Ce qui serait cu tout temps
digne Yelogesa de nos jours an prix spé-
cial.

l’renant volontiers son parti de la renon-
leintiou à Rome un journal unitaire et pi-
montais duittaudait hier que la France, par
un changement de ministeru, fit enfia con-
naître sa véritable politique. H doit être
content aujourd'hui :le voilà servi À sou-
hair S'ilne sait pas maintenant à quoi
s'eus tenn, 8°doute, s’il hésite encore, il
faudrauvouer qu’il «st bien exigeant. Non-
seulement lu réponse u suivi de prôs sa de-
mande, mais olle est tellement explicite
et formelle, qu'on devra l’entendre Tu-
fin el s’y conformer daus les prochains re-
maniements ministériels. M. Ratazzi pa-

| raat avoir achevé su tâche, accompli sou
uvre. I hésite entre dissoudre le parle-

| ment ou su retirer hri-même, pour laisser à
; d’uutres le soi d'annoncer qu’il ne faut
Plus penser à Rume. Quelques-uns lui
prêtent ke desscin, qu'avait déjà M. Rica-

| Roli pour ne pas quitter le pouvoir, de re-
porter du côté de l’Autriche toutes les pas-
sions, les colètes et les forces de la révolu-
tion itahenne. La nomination de M. Drouyn
de Lhuys, dent où connait lou sympathies
pour Vionue, lui ôte absolument cette der-
nièro ressource à Inquelle nous doutons
qu’il ait jamais songé. Do plus, dans l'iao-
lement où elle se trouve, dans l’ugitation
Qui gagne où menace toute l'Allemagne,
PAutriche a besuin de concours et d'allion,
et nous he aerions pas surpris d’apprendre,

 sénatour qui ait osé donner sa démission-
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qu’en éclunige des gurantios que lui offre
la politique franchement conservatrice ilo
la Francu et l’arrivée de M. Drouyn de
Lhuys aux affaires, elle ne s’apprôlài à re-
connaître \ son tour, son toutes réserves
et sauf les drous de Saint-Siège à stipulor
dans un prochain congrès, desenu de plua
en plus possiblu vu probable, le nouveau
royaume d’lialiv. PuclA le Piémont, en-
trant décidément dans le concert dus gran-
des puissances, pourrit, sans faiblesseet
sans honte, renvncer À ses folles entropri-
ses et rondre ce qu’il à pris.
M. Drouyn de Lhnys ort nommé minis-

tre des affaires étrangères, on remplace-
ment de M. Thouvenel, dont la démission
cat acceptée.
Use forme eu ftalie un parti qui come

mence À voir sous eun véritable jour la si-
tuation. Ce pasti sait aujonrd'hu: que lu-
Bite na doit plus compter sur Rome, et qu’il
fuut choisir Une autre capitale. La ville
qu’il paraît vouloir adopter est Flurence,
indiquée par sn situation et par sa nature.
Les chefs deer parti, profondément dé-
vouds au roi et a sa famille, ne tarderont
pas à arriver anx allaires, car M. Rattazz,
engagb dans Ia politique actuelle, a aunon-
cé À ses amis sun intention Je quitter ln
ininistère le jour où il devra annoncer ofli-
ciellement nu paziciment que l’unité doit
avandonner ses espérances sur Rome.

000mme

La question internationale soulevee
par l’affuie du Blenche, que nous
avons rapperice dernisrement, vient
d’être résolue d’une municre indirecte
par le Secrétaire d'Etat Américain.
Les autorités aaglaises de Nassau §%-
tant plaint de ce qu’un naviro des
Etats: Unis avoir poursuivi un bâtiment
cunféderé À Uno distunce de moins de
trois milles de leur côte, M. Seward a
déclaré que si te fait est exnet, il y n
uno infraction ou priveipe da droit pu.
blie qui garunut à toute nation lu soi.
verainete des exux qui Imignent son
domaine jusqu’. wie lwo marine do
la terce. [use veluire Etat a ajoute
que, ce vus écaseunit, les satisfactions
deniandées ne sautuiontl être confess
tées.
La question uinsi tranchée par je

pobiaee Ao Vaclrineton, dit las 214
Léa es Lacs

Courier des Lite ts. L aus, val cxutteurs ab
celle que svuleve Paffluire du Blanche,
avec celle seule diffbrence qu'ici la
violation a été infiniment plus flagrante
et plus grave. ll yu done plus que
jamais lieu de penser, comme nous l’a-
vous dit dés le debut, que les demandes
de réparation de l’Espagne seront spon-
tunémient accueillies.

———— .
Lu géuésul MeClellun s’est rendu

maitre du défifé:de Sniker, à dix ou
douze milles*ntt snd-ouest de Lees-
burg, qui e:t lun des passages par
lesquels on peut se . rendre de la val-
lée de la Shenandoah dans ld Virgi-
nie centrale. Quand le général Han-
cock nrriva au défilé, il le trouva oc-
cups par un petit corps dz cavalerie
que repoussèrent tout d’abord cinq
ou six tnille fantassins unionistes.
Les cavaliers confédérés tentent de
reprendre lu position, tauis les ue
nons rayés décimèrent leurs runs,
et ils durent se retirer.

Leseflorts des confédérés sembent
sc reporter encore une fois du vôté
de Manussus, où leurs nvant-postes
sont très actifs. Un train fédéral et
200 honumes ont été pris vendredi
par les sévessionnistes sur le chemin
de fer d'Orange à Alexandrie.

Hest évident que les deux armées
prennent position ca vue d'une lutie
prochaine, «_ manœuvrent chacune
de leur côté pour s'assurer un champ
de bataille de leur choix.

rrGt I areece

Les dernières nouvelles du Mexi
que que nous avons vont jusqu'au 18
octobre.—A cette date. les corps ex-
péditionnaires de l’armée française
continusient à arriver. Les troupes
déjà débarquees sont assez considé-
rables. ‘

Un régiment de zouuves a pris po-

 

Il y a, ce me semble, des gens qui sont
son nom et do lu bénédiction de son pé- | inieux informés que moi-même.
re.
Votre -frère, ei tant est qu'il soit,
ce qui, pour moi, n'est pas prouvé, était
fort bien là où il était. Si vous n’uviez
pus cetto rage d'agir, de vous remuer,
vous ne seriez pusallée chez cette fein-
me que vousno connaissez pas, que vous
n'auriez jamuis dû connaître.

—dJ’ai supporté, monsieur le duc,
tous les outrages qui so sont ndressés a
moiseule ; pour la premiére fois meine,
je vous fuis savoir que je les connais
tous ; mais je ne souffrirsi aucune atta-
que contré mon frère. Vous ne pouvez
pus mettre en doute son identité. Je
serai moins riche, il est vrai, que vous
ne l'aviez espéré ; mais n’êtes-vous pus
dans la mêtmesituation.vis-à-vis de moi ?
—Quevoulez-vous dire, fit le duc pa-

lo de colère ?
—Je veux dire que votre fortune était

compromise avant notre mariage ; que
vous êtes à moitié ruiné, et que vous
n'avez pas jugé à propos d'en prévenir
mon père. Nous ne vous uvons pus
trompé. Vous connaissiez notre mal-
hour : mon fréro avait disparu ; mais
aucunucte n'avait constatésu mort. Je
avais que vous m’aviez épousée pour
ma fortune ; vous n’aves pas même la
délicatesse do le dissimuler. Quant à

m'est parfaitement indifférente.
t qui donc, madame, vous a si  voulu dépouiller mon frère,” leivoler bienmiso au courant do mes affaires ?

—Peu importe por qui j'ai appris
quo votre fortune était en partie dissi-
pée. Jamais je ne vous en aurais parlé,
si vous n’étiez pas venu me reprocher
comme un crime l'existence.de mon frè-
re. Croyez hien, monsieur, que la per-
te do cette fortuno n'était rien pour
moi, en compuraison de lu perte do tou-
tes mes illusions,
— Habituée a vivre sur les nuages do

votre imagination, vous vonliez faire
un roman do lu vio de ce monde, et jo
regrette de ne pus réunirtoutes les qua-
lités du hérus que vous aviez rêvé.
— Je ue révais qu'un bonheur cal-

me et Dicu nous avait tout donné pour
être heuroux. Vous nvez préféré aux
joies «lu foyer, vos amours d'autrefois.
Vous m'avez abandonnée à dix-sept ans,
au milliou d’un moude dont les dangers
mn’étaient inconnus ; jo n’ai trouvé en
vous ni couseil, ni appui; jo n'ai trouvé
qu’une froide indifférence.

-—- Je veux savoir, entendez-vous
Marguerite,qui a osé venir se placer
entre vous et moi ? qui a osé faire do
faux rapports sur tou conduite ?
— Je vous ai déjà dit que vous ne le

sauricz pas. Toute dénonciation de ce
genre est une lâcheté, je le suis ; ceux
qui ne sont permis Üe me râconter vos
torts ont Été réqus avec mépris. Soyez.
tranquille, je gardersi mieuxyotrè hçn-
neurque vous nele gurdez vous-méme!
— On a envenimé untrès-léger fond

 

de vérité. J'ui nimé une femmo quo
vous connaissez, et nprés des nnndos de
dévouement de : u part, je n'ai pu rowm-
pre, sans conscsvur au moins des rela-
tions d'amitié avec olle.
— Etc'était pour celu que vous al

liez chez elle en ‘l'ouraine, quand vous
vouliez mme faire croire que vous étiez à
Paris. C'étuit aussi pour lui prouver
votre fidèle ninitié que vous avez, l'hi-
ver dernier, noué et dénoué dix intri-
gues avec dix netrices. Luissez tomber

vert. Je puis tout autendre, car Dieu
m'a fait une grace, celle de ne pas vous
uimer. C'est CGirange, n'est-ce pow ?
vous, si charmant et trouvé tel par tou-
tes les femmes ! Si je vous avais aimé,
je serais morte de douleur. J'ai souf-
fert d’être obligée de mépriser l'homme
dont jo porte le nom : voilà tout, Vous
avez joint mu vie à la vôtre, quand
vous étiez engagé dans dos liens que
vous ne vouliez pas rompre ; vous in'a-
vez choisie, parce quej'étais riche, pour
réparer les portes que vous avaiept
causé vos folies. Et moi, monsieur, . qn
vous donnant ina mouin, j'obéissais au
dernier vœu de mna mère.
— Tous ces discours sont trëa tou-

chante,tuaisje suis venu chez vous pour
parlerd’affairon importantes, et j'qn,
reviensAl questjou principale. Sp:
vez-vous.queje vais être obligé, si vo-
tre frére eat judicinirement reconnu, de
lui verser city conts milles francs, lu 

… Toutés Lottrea d'Affaires,
respondances,doivent 8tre adresséesfranco au Direc-
teur du, Journal, No. 26, Rue St, Gabriel, :
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sition à Cordova et un autre n'pous-
sé plusieurs 1econnuissances, dans
lesquelles il n’a pas rencontré d’op-
position. Les Mexicnins bornent leurs
efforis à tâcher d’inquiéter les com-
munications ; mais grice aux forces
dont dispose maintenant l’armée fran-
Guise, leurs démonstrations sont de-
venues complètement impuissantes.

[{ n’était encore question’ d*aucun
mouvetnent général. PC

——2ce

Une scission n éclaté parmi les
collaborateurs des Soirées Canadien-
nes, et x motivé In retraite de l’abbé
Ferlau, l'abbé Casgrain, Pabbé Lé
guré, de MM. Gérin Lajoic, Créma-
zie, Larue, Fiset et Fréchutte, et ln
fondation d’une nouvelle Revue sous
le titre de Foyer Canadien, dont voici
le prospectus :

Sous cetitre, ley soussignés se propo-
sent de publier, à compter du premier
janvier 1863, un recueil de littérature
canudienne.
Co rovueil, destiné à réunir et à con-

server nos essais de littérature indige-
ne, sera cousacré a ln publication d’œu-
vres inédites :—pcesies—entiques litté-
ruires— logendes — nouvelles, pourvu
qu’elles soient de fidèles peintures des
meurs et de ln amture de notre pnys—
impressions de voynge-—esquisses histo-
riques, biographiques et même topogra-
phiques, et enfin toute œuvre canadien-
ne se distinguant pur quelque originn-
lité de vues, de pensées où de styte.
Un comprendra qu’uue publication

de ce geuvo ne snurait être pour nous
Pobjet d'une- spéculation industriolle.
Aussi le Foyer Canadien ne seri-t-il de
fait la proprièté d’auenn individu on
particulier, nuus sera considéré comme
propritle 1uttivnalé, et publi¢ dans in.
térêt exclusif de lu littérature.

Les soussignés sont, pour les seule:
fins de la lui, nommés directeurs ou édi-
frrre.nrnnriétaires s ‘mais oux-mêmes,
unsi que loursconiirères collaborateurs,
ne relireront auoun nvantage pécuni-
wire de ln publiontio* et ne pourront
mème recevoir le scueil qu’en en
payant lo peix, comme les antres ahou-
nes.

Le Foyer Canadien sera publié du
premier nu cing, d chaque ‘mois, pur
livisison do 32 pages in-octavo.

Le prix de l’aboutiement sera d’une
piastre pur an, invariablemont

_

ayable
d'avance. On ne pourr: s'hbonner que
pour l’année entière.
Une convention écrite u été fiite ons

tre les directenrs ot les impritnours, d’u-
près laquelle chaque livraison du Foyer
Canadien sera imprimée moyennant
vit prix déterminé. Les imprimours ont
libéralement offert de ne s’indemniser
de lours dépenses que sur le produit de
In circulation, sans tenir les directeurs
personnellement responsables.

D'après cette convention chacun des
souscript--rs, qu -lqu'ensoit ls nombre,
recevra, durant l’année, pur livraisons

j Mensttelles, an volume d'environ 400
‘Pages in-octavo. ‘Mais si lu sommo per-
gue clait plus que suflisante pour payer
les frais de publicution de ce volume, lo
surplits rotournerait aux abonnés sous
forme de prime.

Si, pur exemple, le nombre des sous-
cripteurs s'élevait, à quinze ou seize
cents, les directeury »sernient probable-
went eu état de livrer chaque année
deux volumes au lieu unin quantité
de matière fublice déperdant ontidre-
ment duchiflie des abonnements,

Luliste complète des abonnds sora
publiée.

Les directours publieront aussi annu-
ellement un compte fidèle desrecettes
ot des dépenses de lu publication.

Onvoit quo, d’après cet arrangement,
chaque abonné se trouve personnelle-
menr intéressé à étendre lu cireultion
du recucil, cL que tous ensemble for-
ment une espèce d’associution, dont lo 

votre masque, juuvns À visage décou- |.

but commun est lu diffusion des con-
   
  

— Je ue fais pas un doute que mon
frère soit reconnu. Les pièces qui cons-
tatent son origine sont parfaitement
en règle, et je pense que vous … n’purez
pns l’auduco (le contester su nnissance.
— Et qui m'en empéchorait, s'il vous

plaît ? .
— Moi, fit Marguerite, avec une tel-

lo fermeté que le duo restn intordit:un
instant.
— Par qual moyen ? madame, ro-

prit-il enfin. ao,
-— Je n'eusais rien, mais je sens-‘en

moi assez de force pour le-soutenirvail
eu ost- besoin, et pour. lutfer à moi sou-
le cuntre lu terre entière. fe
— Mais tollgque vous êtes; dit le

duc aveu un accent plus doux, vous al-
lez achiever ma raine ot in ruine de vos
enfants. “qu wo

—~Cet enfant sera mon fils unique,
répoudit lu duchesse; il aurn ls moitié
de la fortune que je dévaisavoir,s’il
est honnète homme. Il.est tard, .mon-
sieur, l’heure de nous séparer cetarri-
véc. Epurgnez-vous la honte de Inisser
deviuor à d’autres qu’à gmoi les senti-
ments qui sont au fon do votre Ame.

Marguerite n'avait jamais eu une
heure d’enchanternent ni d'illusion.. Son
cœur naïfavait, dèa le promier Jour,
frissonné de crainto au contuet de; ce
cœur sec ct calculateur. Le. duc cro-
yait tromper fucilement une feuynoqui
he Connaissait pas le monde, en jetant moitié de votre fortune maternelle.
ases piedsdes compliments ot des pa-
rares. Il'lu treitait comme un enfant
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littérature mationgless ; 1x à t
“A courquiMétiraiont en ‘goëte
possibiifiéts tédneillie} ‘chaque ‘antiée]
deuxou trois volumesdeliltérature in-
digène, nous pourrioks répondre: N’a-
vons-nous.joirit, à'part les œuvres nou-
velles qui'né manquerontpas de ‘surgir
d’une plus forte impulsion donnéo à la

littérature, n’avons-tivuspoint; dansnod
archives et nüsbiblidthèques pntiihes
ou privées; ‘exposés à des accidésits "dé
toutes sortes, des documents manuscrits
de la plus grandevaleur et du plus huut
iatérôt 1 N'avons-vous -pas d’unciens
ouvrages dont la réimpression serait dé-
sirable 1 Ou, ne pourrious-nons encore,

«Sirnos abonnés en manifesiuient-le -dé-
sir, consacrer, chaqueannée, une part

“Gés'revonus à la repritluction où à l’a-
“ Nalyse dé quelques-uns des chels d’uju-

==

vee de la liltérature frunçaise contempu-
‘raine, mettauit ainsi le fiublic canadien
.Au courant du progrès quotidien des sci-
ences, des leitres et des arts auns le
vieux monde, et offrant on même temps

. à nos jounos littérateurs des modèles de
stylo et de bon goût ?

Enfin mille moyons se présentent de
faire un utile emploi des profits que
pourrait laisser la publication d’un re.
cueil comme colui que nous entrepre-
nons.

.… Nous ue doutons donc pas quo les
maisons d'éducation, les instituts, les
bibliothèques du paroisse, les ussocin-
‘tions littéraires établies sur les divers
points du pays, et toutes les personnes
qui ont à cœur Ju diffusion des lettres
parmi des diverses classes de notre po-
pulation, ne s’empressent de seconder
nos efforts.

Il existe au milieu do nous des hom-
mes instruits, éclairés, cultivant avec
amour, dans le silence de ln retraite, la
littérature et les sciences. Nous espe-
rons qu’en leur ouvrant ses pages, notre
recueil pourra fournir à ces hommes
modestes l’occasion d’utiliser leurs loi-
sirsen même temps quo ceux des lec-
teurs,—qu'il rapprochera tous ces amis
des lettres, dont les voix isolées restent
aujourd’hui sans écho,—qu’il seru en-
fin comme le Foyer vù se réuniront
toutes les intelligences du puys pour
échangerleurs vues, s’aniiner au cou-
tact los unes des autres, et s’entretenir
un instant avec la grande famille ca-
nadienne.
Nous avons le plaisir d'annoncer un

public que le Foger Canadien comptera
tmi ses patrons et collaborateurs les

ittératurs dout suivent les noms, au
nombre desquels se trouvent plusieurs
de nos écrivains canadiens les plus dis-
tingues : Messieurs Etienne l’urent, F.
X. Garneau, Ph. Aubert de Gaspé, Pa-
trice Lacombe, F. M. Derome; les ab
Lés C. Trudelle, C. Laverdière, C. Le-
garé ; Messieurs J. M. LeMuine, C. La-
berge, Félix G. Marchand, A. A. Bou-
cher, Alfred Garneau, J. Auger, Lirnost
Gagnon, H. T. Taschereau, L. II. Fré
chette et L. I’. Lemay.

Nous avons cru devoir nous sbstenir
de solliciter la collaboration de ceux de
nos littéraieurs canadiens qui se trou-
vent mêlés aux luttes du journalisme
ou de la politique active; mais ceux-
là, et d’autres encore auxquels les cir-
constances ne nous ont pas permis de
nous adresser, ne nous refuseront pas
sans doute leur puissante coopération
dans tne œuvre que nous n’hésitons

. pas à appeler “ nationale et désintéres-
sée ”

Toute communication relative à la
rédaction du Foyer Canadien, pourra

: être adresséo (franco) à l’un ou à l’au-
. tre dos six éditeurs-propriétaires, dont
suivent les noms ct les adresses:
L’Abbé J. B. A. Ferland, Président,

Archevéché; L. J. C. Fiset, Rue Petit
Richmond ; O. Crémazie, Rue do In
Fabrique ; A. Gérin-Lajoie, Assembléo

. Législative; L’Abbé H. R. Casgrain,
Presbytère ; F. A. H. Lu Rue, Secré-
taire, Rue Saint-François.

Des listes de souscription sont dé-
posées à Montréal chez MM.Fabre
et Gravel, Rolland et fils et Beauche-
min et Payetie, libraires.
: M. L. À. Globensky «st ngent à
Montréal. Bureau, chez M. B. J. A.
Globensky, avocat, coin de la Côte
St. Lambert et de la ruélle des For-

“tifications.
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Cour des Sessions do Quartier.

, Mardi4 novembre.
Le terme de novembre de cotie Cour

s'est ouvertce matin sous ln présidence
de M. lo juge Coursol. ;
“Après laformation du Grand-Jury,
M. Eomsol fit dans les deux langues
une adresse claire et précise.
A la sénnce de l’après-midi, le grand-

jury rappurts plusieurs accusations com-
me fondces, et la Cour s’njonrna au len-
“demuin;aprésavoir condamné i $2 dn.
mendo 6 petits-jurés pour cause d’ab-
‘sence.

Mercredi 5 novembre.
Présidence de M.lo juge Coursol.
Les grunds-jurés rapportéront un cer-

tain nombre d’accusations ; puis après
furent déchargés de leurs dovoirs.
Edward Cummings, Francis Fune-

gan, John Nugent et Jumes Hogan, pour
avoir volé une certaine quantité de ta-
bac, subissent leurs proces et sont trou-
vés coupables.

Miche! Redmond, pour ln même of-
fense,est déclaré nou-coupable.
Etla Cour s’ajuurne.

il©Free=

—Le Dr. Cahill dunue une cinquiè-
me lecture ce suir à la Salle IJonaveu-

 

ntare ; suiet “ la Prédestination.”

x

- auquel on chante des chansons, au-
quel on donne des jouets pour l’empé-
cher de voir la médecine umère qu'on
veutlui faire préndre. La duchesse u-
‘vait presque l'âge d'un enfant, ais el-
‘le était intelligente de cœur et des
prit. Il eût été facile à son mari de
lui inapirer do l’amour. Doué de ‘tous
les charmes qui séduisent, illui suffi-
‘gait d'être loyal et sincère dans ses’ re.

. “(Acontinuer.) |

at

‘imissnors1l'encouragement de la
jé se
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Faits Divers.

r.de St. Hyacintl
e dernier, dans sa

a a, conféié.
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‘Traoy, du diocèse de Boston.
—M. l’abbé Tuschereau, supérieut

du Séminaire de Québec et'*recteur "de
LUniversité-Laval, vient d’êtrenommé

bec. Sa nomination à été annoncée pue
bliquement mardi par Mgr. l’évêquede
Tlon dans une reunion de prêtres à l’ar-
chevéché.

—Onannonceque lu reine de. ;Na;
ples est entrée dans nu monastère
d’Augsburg-pour'se faire religieuse.
—Nous signalons à l’utlention des

voyageurs de In Campagne deux .chau-
gements que vient de faire lu Cümipa-
gviodu Richelieu dans lé service de ln
petite nuvigation. Le vapeur Terre-
vvne Va maintenant à l’Assomption ou

lieu do l’Ætoile et Juissc son quai de
Montréal à 2 heures au lieu de 3. Le
vapeur l’Etoile va à Torrebonne, lais-
sant son quai à 3 heures commo d'ha-
bitude.

—Les Elections des Officiers du Cer-
cle Littérirose feront nprés-demam
samedi, le 8 novembre. Les membres
sont instammentpriés d’assister à cette
séunce ot d’être exacts à l’heure fixée.

INstiruT CANADIEN-FHANÇAIS.
Elections semestrielles.

Les éleclious semestrisllos de l’Institut
Canudien-Françuis auroat lieu jeudi pro-
chaiu, 6 novombre courant.
Pour avoir droit de vote ot être éligible

aux charges, it faut avoir payé tous les ar-
rérages ut la contribution pour le semestre
courant.

. Les membressont instammont priés d’us-
sister À la séance.

Par ordiu,
Jos, OL. Josern

Sacibtaire.

—Les Elections de l’Institut des Lois
ont eu lieu lundi et ont donné, le résul-
tat suivant : l’résident, M. N. 1. Bour-
goin ; ler Vice Pred. W, Laurier ; 2me
J. A. Gularneau; secrétuire correspon-
dant, P. A. O. Archumbault ; secre-
taire archiviste, 11, 1. Désaulmers ;
ussistunt Sécret. Areaiv., Ernest Me-
lançon ; Trésorier. ‘. B. Broussenu;
Biblivthécaire, A. Sera3 3 Conseillers du
comité de Régie: MM. Elzéard Lubel-
lo et Auclaire. Conseillers du Comité
des finunces, MM. Lionais et A. L. CG.
Ouimet ; Conseillers du comité permnu-
nent des ordres du jour, MM. Melan-
çon, F. Lefebvroet M. C. Bertrand.

—A une cesseinblée générale des mem-
bres de Union St.-Joseph du comté de Jo-
liette qui z eu lieule 1sr novembre à Pln-
dustrie, les messieu:s dont les noms sti-
vent ont été élus otiiciers pour le tomestre
CULIFAUN 3

Président, C. E. Seuilon ; ler vice -pré-
sident, Moise Vian; Ze vise- résident, N+-
well Clemunts ; everétaire, Clément Des-
marais ; ussislant-secrataire, Pierre Flam-
mant; trésorier, Nnieisse Drault ; colice-
teur-ttbsorier, ‘Thomus Sheppard; dese
taut-Lrésoiier, Bânoui Lauzon. — Comué
d’enquete et de visite : dus. Brouillard,.Fre.
Pigeon, Ls. Jetté, Puul Aflurd.

—La lrégate Ariadne, est arriveu same-
di dans lo port de Québec. Elle avait a son
bord 7 officiess, 171 soldats et officiers nou-
commissionnés, 19 femmes et 30 enfants,
ut une batlerie de canons Armstrong qui
sont arrivés mardi à Mentreal.
Le frégate Ariædne avait déjà visité le port

de Québec commefaisant partie de l’escadre
accompagnant le prince de Galles ¢n Ca-
nada. C'est un des plus beaux ot des plus
rapides bâtiments de guerre anglais. Elo
porte 26 canons. + ©

—Le Ch onicle de Québec dit qu’on
Vôritubls dette rédre parmi les habitants
de lu «die du Labrador par suite do fa mau-
vaise peche de cet été. On envisage avec
effroi approche de l’hiver.

—-Deux spéculateurs de Sthnstend ont

une spéculation sûr ges muss dans le
township de Leeds. On dit que les ines
do plon:h do l’atton sont!très-riches, et con-
tienneut de l’argent. Patton possède aussi
de magnitiques pierres.

—Un jeune homme du won de Ro-
L rt Watson s’est tu6 nccidenteltoment
lundi dernier chez MM. Muir, Ewan et
Cie, rue MeGill où il était employé
comine commis. Il est tombé d’un étn-
ge à l’autreà travers louverture par
laquelle on monte et descend les mnr-
chandises. :

—Un homme de Péquipuge do P16H-
chelaga a retiré du fleuve, mardi matin,
le corps d’un individu qui paraissait
noyé dopuis peu seuloment. Æn le
fouillant, on trouva dans In poche de
sou habit, une carte sur laquelle ctuit
écrite l'adresse suivante, à la plume :
“ M. Field, Peintre en miniature, rue
Ste.-Elizabeth. ” 7

—Un jeune américain de New-York,
appartenant à l’equipago d’une berge
mouillée duns le poit de cetto ville n
tenté de se suicider mardi en prenant
une forte dose de landanum. Un imé-
decin appelé à lu bâte eut le temps de
lui administrer un contre-puison qui le
sauva. :

—Lo feu n détruit, mordi soir, à la
lerme Logun, deux magasins de muni-
tions appurtenant nu gouvernement.
Ces magasins étaient remplis de foin.

—Le gurde-côte Napoléon, commandant
Fortin, est arrivé vendredi soir dans lo port
de Québec, de retour de su croisière dune
le bas du fleuve.

— On a quelque vspoir que le télégraphe
Atlantique pourra, daus le cours d’une au-
tro année ou à peu près, fonctionner de
nouveau. Lo Vaisseau du Gouvernement
qui a été quelques mois employé à luire
es telévernents et 3 prendre des sondages,

est revenu, ut l’on assure qu’il en est résul-
18 qu’on a découvert une routo meilleure
pour le câble, mais aussi que plusieurs offi-
ciers sont d’avis qu’unu, ligne de comuu-
nientions qui peut être établie saus qu’il
suit nécessaire d’avoir un fil métalique
aussi long que In ligne directe à travers
l’Atlantique,réussira probablement duvan-
tage.

—Le dernier membre de l’ancienne fa-
mille royale écossaise des Stuarts vient de
s’étaindre. Mme Soplie Ross, dont le pè-
re u été porte-drapeau à lu bataille de Cul-
loden, est torte il y a peu de jours, à Lon-
dres. Mme Ross descendait en ligne direc- ts de Walter, baron le Kincardine, patit-fils
de Robert 11 d’Ecusse. vo

vée,l'ordre de la Prétrise AM James v
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L'ORDREEDITION SEMLONOTIDIENNE,
Kelly, du Foulon, u ôté tué dans l’étable de
M. N. Noilson Ross, sur le chemin de Bel-
"védère. 1 paraitgui16:H8fBinétait occu-
pé avec plusieu " Compagnons u tuer des

olailies pour les-emporters ‘lorsque l'éveil
ayant été donuépat-ln servante de M. )
-celui-ci se leva:avec son’-filé et ils se ren-
diront tous deux£à.l'élubje. Li M. Ross,
 aporgut lo nomimé Kelly, ‘et: Joigordo:na de
sortir ; mais.celuioi répondit quit init ar
Mhé.et qu’il allait tifer--fl"anftit-en meme
temps levé les bras conne pour mettre en
joue. Ce fut niors que le fils de M. Ross
qui avait apporté avec lui un fusil charg
avec du plomb à cauard, fit feu contra}
voleur gni tomba aussitôt sur lo côté. M.
Rues: ailu-jimmédistement. réveiller un de
ses voisins pour l’avertir de ce qui venait
d'arriver. “Quand-ile févinront à l’établé;

miort.— Canddier.

—M. l'Abbé, Muille, enré de Cangy CIn-
diu-et- Loire): avait invité vne trentaine
de personnes à venir vélébrer avec lui le
cinyuantiéme anniversaire de sa prêtrise.
nugrand’messesolennelle chantée pur le

vénérable ouré, avait été suivie d’on 7%
Deum d’actious de grâce. Les invités s’é-
laigat ensuite rendus daus une chambre
haute du presbytère, où un déjeunur était
bréparé A leur intention. On venait de ser-
Vir le polage,quand tout à conp la cuisinière
du- curé de Cangy entre dans la salle à
manger et, d’une voix Lrès-émue:
s—Messieurs, dit-elle, il faut voua hâter

de sortir tous dPici, Gur.…”
_ Elle veut pas le ternps d'achever. Aus-

sitôt onaffreux cruquement su fait enten-
dre; lu plancher s'effondre et engloutit
vingl quatre personnes au tnilieu d’un nua-
ge de poussière et d’un effroyuble pêle-mêle
de tables, de chaises, (le vertes, d’assietles
et do plats. Ou retira den décombres les
inalheureux cuuvives couverts de puussière
el Luigués de saug. Cing * six d’entre eux
out dus bleasures foil graves, notamment
M. l’abbé Rubion, curé d’Amboise ; M. l’ab-
bé Mabille, chanoine titulaire de Tours ;M.
le curé de Cungy, M. de Sains ot M. Tale
lot. Bon nombre d’autres sont plus où moins
contusionnés.

L’événement de Cangy a profordément
ému les populations, qui ne peuvent s’ex-
pliquer comment le conseil municipal de
cetle commune a refusé de voter comme
urgentes lus réparations que le cmdu-
tmandiuit pour son presbytère,
—La Guzette de Cologne rucoute l’unec-

dote suivante :
“ Duns unc société Joyeuse, on causait

dernièrement des nombreuses demandes
en marriage que publient journellement les
feuilles publiques. Les opinions furent par-
lugées. Suivant quelques jeunes gens nnîts,
4 éluit impossible que des dames re pré-
sontasecn. sur des annonces pareilles ;
d’au..ës plus expérimemés soutin.ert au
cout a’-o qu’elles accomaier : en mause.
boy ua it ut paris Ou rédisen une

atroce qu‘ doit avoir exe cé un attr it ir-
résistible s1r les jeunes dames désireuses
de 6e maris, car on regut plus de vingt let-
tres faisant les offres les p'is aimables ot
dout ynelquer-uines contenment des photo-
graphues. Un plaisant proposa de faire ve-
nie toutes ces dines a fn mbme heure, ein
vu Meme lieu que Pou imdiquerait ; la pro-
Pusilion fut adoptée ot on len: désigen un
endroit du marché neuf d’où il était facile
de les voir de lu feuêvie d’un des jeunes
sens,
«À l'heure dite, los jeunes personnes qui

avineut écris les lettres parurent en effet
lave après l’autre, portant chacune à lu
mein un bouquet de Hears el une grande
mouche noite str lu joue vauche, comme
on le leur avait expressément recommandé.
Elles furent bien btornéus de se voir en sigrand nombre, finirent jur voir qu’elles
avaient é.é Pobjet d’une plaisanterie, el se
sout liguées -nns conte pour ane vengean-
eu terrible.

—C’est après-demmin sumedi que
Dollie Dutton, la célèbre petite féèe,don-
ne sa dernière représentation à l’Fns-
titut des Artisans. C’est umo dernière
UCCUSION pOur ceux qui ne sont pas on-
core allés la voir.
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À dela Chevrotière vol Tlebert, un terrain
maison, St, Onsinire, vente à St Casimire le 13
À 10 heures. :
A Hamel vs Ed Nadeau, un terrain maisonSt Uenri de Québec, vented St Henri le 124

10 heures. :
Dlle McKay vs J Bilcdents, une terre maison,

Château-Richer, vente à Château-Richor le 13 à
JV heures. .
J Théberge ve A Arcand, un terrain, Port.

neuf, vento à Cap Santé lo 13 4 10 heures.
J3 Qowan vs J Courtnny, plusieurs terrains

£e., Township de Bury, &c., vented Sherbrooke
le 13 à 10 heures,

J Gagnon vs J Sibert, un terrain, maison In-
dustrie, vento à l'Industrio lo 13 à 10 heures.
A Moatmarquet va Dme L Dorlon, trois ter-

rain maison ste, Ste Scholnstique, vente à Ste
Scholnstique le 17 à 10 heures.
Dme Il Ryan va I> Duval, un terrain maison,

Trois-Riviores, vente i Trois-Rivicres le 18 4 11
houes.

J B Lalaudo ve X Hénand, doux terrains mai-
son ote, St l’olyearpe, vente à St Polycarpe le
27 à 10 houres.
L Mayrund vs P Lefebvre, deux lorres, terrains

et mulsons, Contrecœur, vente à Contreuarur lo
.|-48 & 10 heures.

Marlo Charest vs I Benoit, uneterre maison,
Site Cécile, vente à Ste Cécile le 17 à 10 heures.

J Swanston vs W Kay, un terrain, chantier,
&e:, St Stanislas de Kosthu, vento à Benuharnots
le 17 à 10 heures.

J Brisset vs Michel Provost, un terrain, Saint
Ldouard, vente à St. Edouard le 17 à 11 honres.
W Cross vs J McArdle, un terrain maison,

Township de Godmanchiester, vente 4 Beauhur-
uois le 37 À 10 heures,
C Globenski vs A Marsan, deux terres, Ste

Rose, vente à Ste Rose le 37 & 10 heures.
J Lalonde vs X Benard, denx terrains mai-

sons St Polycarpe, vented St. Polycarpe lo 27
4 10 heures.
Jes Dames Urgulines va D Methot, terrain

maison, village Ste Augèle, vente d St Roch de
Québec le 37 à 10 heures.

Dine M Bryson vs Les Comd'Ecole, ua terrain
maisou, Ste Foy, lo 28 à 10 heures.
T Nadon vs À Sanche, deux terres maison ke.

Ste Scholastique, et St Augustin vente à Ste Sro-
lastique le 24 à 10 heures et À St Auguatiu le 24
4 2 heures,
Hou N Belleau vs I, Degourdalle, un terrain

wairon, Toute Justinienne, dist. de Beauce, vente
à St Isidore lo 10 à 10 heures,
Dme M Stevens va J R Spencer, un terrain

maison, Township de Brome, vente à Nelsonvil-
le, le 21 à 10 heures.
D McNevin vs Chambre des Arts ete, bâtisse

de l'Exposition rue Ste Catherine à Montréal,
vente su Bureau du Shérifle 27 à 10 houres,

Naissance.‘
—En cette ville, le 1er novembre, la Dame de

M. J.P. Oraig, facteur de pianos, unefille.

—À St. Isidore, le 30 octobre dernier, Mme.
Noé Suprenant, un fils et deux filles. qui, tous
trois, sont en bonne santé,
LEAratr CEovey

"Mariage.
—Encette ville, le 29 ult., par le Rév. M, Pré- 0, .

vost, Joseph Tridel, Eor, &Delle. Thersil, fille
de W\ B. Davenport, Ecr. CT

nTBERET SE.TRE TVRTORT OEY
Pimanche dans la mit, un nommé

ils tronvérent lg inalhevrenx éjendu roide,

Décès.
—Bubitement à Pissue de la grand’messe, dans

CoN Ter oie da ie NI
 ==Auw Villige d'Industrie EDa-ne Marguerite
Légarré, ‘Âgée de 24 ans, ptde H. hues
lançon., “oe rime

ie - TT
RORDRE estu vendre nn Dépôt de Joprnkux
RUCoin eaRUE OtaigetBt.
auront, : Tr

TR

 

NOPRICK D'EXPERIENCE ET DOCTEUR,

Attire l'attention des MÈRES sur son

SUROP ADOUCISSANT
roun

… ENFANTS,
qui fhcilite grandement la Dentitior en adéncis-
sunt les Gencives, réduisant touteInflamniation,
Stern toute Douleur, Mouvement spsamodique,et
Îl est sûr de tenir les

i .
 INTESTINS DANS UN BON ORDRE.

Comptez dessus, Mêres, otil vous donnera du
bon temps, ot la

Foros et la Santo à vos Enfants.

Non-seulementi! délivre l'Enfant de ses Dou-
leurs, mais il donne de In vigueur à l'Estomac et
aux Boyaux, fuit disparaître les Aigreurs, donno
duton et de l'énergie à tout le système. 11 gué-
rit presqu'immédiatement des

ffranchees et des Vents,
at triomphe des Convulsions—qui à moins d'être
promptement guéries,—mênent à la mort. Nous
pensons qu’il est le MEILLEUR REMEDE du
MONDE, dans tous les CAS de DISSENTERIE
ctde DIARREE a 1x ENFANTS, que cela vienne
de Ia Dentition où de tout autre cas.
Nous dirons à toutes les Mères qui ont un En-

fant qui souffre des Maladies ci-dessus :-—NE
LAISSEZ AUOUNE RAISON SE METTRE
ENTRE VOUS ET VOTRE ENFANT SOUF-
PRANT, ET LA GUERISON SERA PROMP-
TE,—Oui, et absolument SURE—si vous leur
faîtes prendre cotte Médecine à temps.

Des Directions en français sur chaque Bou-
teille. La vraie Médecine porte lefuc simile de
OURTIS et PERKINS, New-York.
Vendue pur tous les Droguistes du monde.

BUREAU PRINCIPAL—I3, Codar St, New-York.

Prix, 25 cents la Bouteille.
JOIIN F. HENRY ot CIE, 30, Rue St. Henrl,

Montréal, Agents pour le Canada.
“16 juillet, nn-93

Plusieurs Machines à Coudre de la célèbre
Manufacture do WILSON et SINGER,soit pour
Familles, Tailleurs ou Cordonnier, garanties,
Des instructions seront donnés. Prix très modé-
rés.

S'adresser à ce Bureuu.

 

EEE—————

Avis spécial.
 

TOUT bicufaiteur publie, où te sait, u droit de
trouver une pluce diti.s le cœur des citoyens; et
M. N. M. Duwns, qui « inventé l’Elexir Balsami-
que pour la guerison dela Toux, des Rhumes et
des commencements de Gonsmuplion, ne peat
dire oublié par lu génemtion uctuelle, Su Méde-
cine, réellement execllente, devruit se trouver
chez toutes les familles qua out lu bonne fortune
de demeurer dans le voisinage des magasins où
elle est vendue. Pendant 30 ans elle est res-
tée la meilleure Médecine connue,

Le LinimeutHensy puut-être employé delu
mème manière que le Pain-Killer, Aucune fu-
mille ne deviait Sen priver—Voir l'annonce
duns une autre colonne.

 

CHARLES GAREAU,
MARCHAND

DR

HARDES FAITES,
En Cros et en Détail,

Coin des Rues M°Gill et Lemoine,
MONTREAL,

10 fév. 31

ON DEMANDE
50 BONNES COUTURIÈRES, cupahles de ten-
vailler dans les SURTOUTS etles VESTES. On
Accordern de bons Prix, touis ne peuvent se pré-
senter que celles qui sont capables.

S'adresser au No. 2, Rue St, Joseph, près la
Rue McGill.
20 oct. b-138
 se Seeee 12 0e eee mecs rm

A CEUX QU PRENNENT DES PILULES,

Plusicars personnes aflligées de Consomption,
d'Indigestions, de Maux de Tôte, (ont constam-
ment usage de Pilules, d’Enux de Seltz, etc.
suns en retirer lo moindre hénéfice. Le fait est
ne ces Purgatifs n'ont pour objet que de chas-
ser les éléments aqueux qui gônentla circulation
du sang; muis aveuno guérison permanente
n'est obtenue ; les Maux de Tête ne dispuraissont
pas, pur le fait quo la bile continue à circuler
dans le sang. Si vous voulez éviter toutes ces
difficultés, employez les Regulating Pills de Rad-
way ; cua Pilules porteront leur effet, élimine-
ront du sang toutes ses impurctés, et purgeront
cu un mot tout le système. Une soule évacua-
tion causée par les Pilules do Rudway chasse
lus de mnladies qu'ane douzaine de Pilules

Drastiques, d'Eaux do Seltz, etc.
C'est In purgation drastique qui occasionne

tant de maux.
Vous souffrez toutes les douleurs d'une purga-

tion drastique sans expulser les humeurs ct la
bile qui restent dans le sang pour multiplier les
maladies. Les Regulating Pills de Radway sont
les seules qui devraient être employées; une
seule dose de ces Pilules donue de la force, parce
tue pendant l'opération elles chassent du systé-
me tonted les humours et la bile, ot ndoucissent
ct purifient la circulation du sang.

 
 

Compagnie d’Assurance
DE LA

QUEEN,
(REINE).

CONTRE LE

Feu, de la Vie et Rentes Constituées,

CAPITAL—UN MILLION STG.

BUREAU PRINCIPAL, Batisses de la Queen
Insurance, Liverpool.

Bureau do la Bruncho Canadienne, Batisses de

l'Union, Montreal.

DIRECTEURS:
William Molson, Ecr., Président.

Thomas Kay, Ecr. Henry Thomas, Ecr.
Hon. John Young, David Torrance, Ecr,

Banquiers—Banque Molson.
Avueurs Ligaur—MM. Torrance et Morris.
dviseur Médical—W. Sutherland, Ecr., M.D,
JArpenteur—James A, Springle, Ecr.
Secrétaire-Résident et Agent-Géntral—A. Mnc-

kouzie Forbes.
BATISSES de L'UNION, 28, Ruo St. ¥.-Xavier.

 

Cotte Compagale est une de celles qui, dans
lo pays, offrent les plus sûres garanties, les Di-
recteurs étant eux-mêmes Actionnaires.
Pour toutes informations, s'adresser à l’Agent-

Général, ou au ousAgout
VITAL BAILLARGEON, Ecr.
No. 41, Coïn des Rues Notre-Dame
on et St. Gabriel,

Montréal, & nov, fin-141

 

l'église de St, Michel de la Pigconnièpe,-Bustas:
ciratàl'âge de 69aus. rg ¢ Go)

“|i Sadresser d ce Bureau,
+ 27 oct. a ;

Mme,WINSLOW,|

vre
aussi Une couche de

Presque vis-d-vis

Pensionnaires demandés,

DEUX ou TROIS BENSONNES Jrouxeront
ina EXCEL ENTREBTN1ON AnuoeMale
sonprivée râhädienneà cihom:nnies demnr-
che du Palnis de Justice, Pas modérès,

CONCRRAS CLASSIQUES
CHAMBRE, DE MONTREAL.
SERIES DE SOu SCRIPTION.

Disrcteug..…._MFr,;G.CABTER.FA ke

ÇES CONCERTSout,été organisés dans la
sincère conviction que les Quintettes, Quartettes,
Trios, Sonates et Soli desGrands Mustres saraient
gôûtés et adimirés par le publie, et que plusils
seralent entendus, mieux Îls seraient appréciés.

Ona l’inteution de produire, pendant la Saison,
Plusieurs Compositions favorites de Mendelso-
en, Beethoven, A. Fesca, Reissiger, Hummelet
Mozart. H sera apporté un grand soin à ce que
In partie vpcale dechaque Éoncert #oit remur-
quable, afin de réunir Je plus grandintérêt et le
plus charmant plaisir aux productions les plus’
élevées cie l’Art.

SOUSCHIPTION POUR14 SAisox, (U1NQ Coxcenrs.)

Pour ndmettre 2 personnes d chaque Concert $4.00
“ i Ysoule........ s..00000. $F2SU

Des Listes de Souscription peuvent être obte-
nues chez les Marchands de Musique et chez les
Libraires, où il y aura des Billets d’Admission.

6; novembre. 141

 

 

GRAND

LONGERT- PROMENADE
Sous le patronage des

* CHASSEURS-CANADIENS. "

Mercredi, 25 Novembre courant,
IL Y AURA UN GRAND CONCERT-PRO-

MENADE, donné par le premier bataillon des
‘ Obasseurs-Canadiens, ” dans la Salle du Mar-
ché Bonsecours.

Les détails seront publiés dans
Onov.

ASSOCIATION D'ASSURANCE

UNITY
De Londres, Contre le Feu.

LE BUREAU LOCAL DES DIRECTEURS
DU CANADA par les pré:entes informe les

rsonnes qui ont des POLICES, quo les affaires
Se cette Association Ont été transférées à la
COMPAGNIE d'ASSURANCE de LIVER-
POOL et de LONDRES,et que de plus arran-
gement est pris pour que les Polices transfé-
récs à la Compagnie d'Assurance de Liverpool
et de Londres soient payées par cette Com-
pagnie.

Par ordre du Bureau,
W. P. REYNOLDS,

Directeur dans l'A. 1, N.

!
$

quelques jours.
141

 

No. 11 Grande Rue St. Jucques,
Montréal,

6 Novembre 1862. am-341.
 

 

BOIS ET FORETS.
DEPARTEMENT

DES

TERRES DE {A COURONNE,

Québee, 28 octobre 1862.

AVIS
EST par les présentes donné que les PERMIS

pour lu coupe de bois sur les terres publiques,
vacantea et dispersées, siluées dans les ancieua
townships, dansles territoires qui sont mention.
nés plus bas. seront accordés, le et aprèz le

Le 20 de Novembre prochain,
pur les Agents respectifs des bois de In Qouron-
no à ceux qui demanderont à en obtenir.

Lorsque deux où plusieura demnndes seront
faites pour le même lot où les mêmes lots, ceux
qui les feront seront tenus d'offrir un bonus en
sus de la simple rente foncière. Lu Bonus et la
rente foncière devront être Juyés sous un cer-
tain nombre de jours douné qui sera déterminé
par Agent. Si non, le pertois sern accordé nu
plus haut enchérisseur suivant.

TERRITOIRES. AGENTS.

Ottawa luférieur,
' C. E BELLE,

Montréal, C. E.

A.J. RUSSELL,
Cité Ottawa, C. 0.

JOS. F. WAY,
Belleville, C. O.

A. W. POWELL,
Windsor, C. O.

WM. McDOUGALE,
Commissaire.

GAZ.
PRIX REDUITS.

Avuksses.

Ottawa Supérieur,

Untario,

Péninsule du
Canada Unest

G nov.

A partir duler courant,

PRIX NET DU GAZ
$3 1$2.80

PAR

Mille Pieds Cubes.
Par ordre,

L. BEAUDRY,
Directeur-Gérant.

Nouvelle Cie. du Gaz de lu Cité,
Montréal, 6 nov. 1862. c-l41

VENANT d’être regu, par le St Andrew:
50 Quartaux d'HARRENGS FRAIS de cette

Saison, chez
BRUNEAU et DUFRESNE,

100 Kitts de MAQUEREAUX No, 1 venant de
Port'and, chez

BRUNEAU et DUFRESNE.

FROMAGE.—Un Lot de Fromages angluis ct
étrangers, consistant en -— Fromages Queen's
Arms,Stilton North Wits, Parmusan, Cheddar,
Gruyôre Suisse, Sapsaco, otc., chez

BRUNEAU ot DUFRESNE.

RAISINS.—Un Assortiment choisi de Raisin
Concord cultivé par O. C. Ross, Ecr., Comté
Monroe, N.-Y., expressément pour les soussignés,
chez

BRUNEAU et DUFRESNE,
Epiciers des Families,

152, Rue Notre-Daine.
152

CHAUSSURESen LIEGE, en VEAU FRAN-
AIS de premiére qualité, doublées en Peau de
hèvre, avec une Vessie entre le Veau ot In Chè-

pour empêcher l’eau de pénétrer, elles ont
goudron entre le Liége et la

Chez E. ANGERS,
305, Rue Notrre-Daine, Près la Rue McGill,

Ou chez MOISE VARY,
No. 166 Rue Notre-Daine,

6 nov.

Semelle. le Grande Rue Si. Laurent.
novembre, 141.

  
a \ ‘ :

DOLLIS DUTTON.thoLittoFairy. standing onhee

LEVEES OF “THE LITTLE FAIRY
MISS DOLLIE DUTTON.

DOLLIE DUTTON, lu petite Nymphe qui se tient
sur la main de son Père.

Levers dé * LaPetite Nymphe,”
Melle. Dollie Dutton,

la plus petite fille dans le monde, pour son âge;
elle a 11 ans, 29 pouces de hauteur, et pèse 15
livres seulement; c'est uno curiosité infiniment
plus grande que celle du Général Tom Pouce.
Elle chante les Chansons suivantes, dont elle
choisira quelques-unes à chneun de ses Levers :
When | was Single; My Grandmothers Ad-

vice to Young Ladies ; The Evening Star; 1 once
was à Maiden ; CommonBill ; I want to get Mar-
ried, et In Chnnson de Tempérance. Elle est
assistée dans ses Levers par la Cantatrice favo.
rite Melle. ABBILK E. ATWOOD. Elle tiendra
sea Levers i

INSTITUTE ARTISANS,
lOUR

NEUF JOURS SEULEMENT,
COMMENÇANT

JEUDI apres-midi,
30 OCTOBRE,

Pendant toutes les Après-midi et Soirées jusqu'à

Samedi, $ Nov.
A I heures ct à 7} lieures.

K-BILLETS, 25 centins: Evfants, moitié
prix.—Portes ouvertes à 2 heures et à G£ licures.

ALBERT NORTON,
Directeur.

E. M. EUSTIS,
Agent.

30 oct.

A.
140

ttface me tnrrreantt——

BAZINET,
MANCHONNIER,
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COIN DES RUES NOTRE-DAMEET ST. VINCENT,

(l'is-d-vis le Palais de Justice.)
 

M, BAZINET, tout en remerciant ses amis et
le public en général, les informe qu'ayant cou-
sidérablement augmenté son Etablissement de
FOURRURES, lant en VISON, qu'en IMITA-

TION d'ITERMINE etc, il est prêt à satisfaire
toutes les personnes qui voudront bien le patro-
niser.
En même temps, il les informe qu’ayant fait

eapnblo de teindre, réparer et nettoyer les Four-
rures durant tout 'Hiver,
UN SEUL PRIX es.strictement demandé.

Prix très Modérés.

 

4 novembre. na-141

OHDO
DIVINT OFFCII RECITANDI

> ET
Missi celebrandæ pro anno 1803, nd usum Die-

cesis Marinnopolis.
En vente chez

lABRE et GRAVEL,
Rue St. Vincent, No. 80.

CALENDRIER
Ecclésiastique et Civil

Nouvel Almanach

BASCAINADA

Pour 1863,
En vente chez

FABRE et GRAVEL,
Rue St. Vincent, No. 30.
 

Le Mois des Ames du Purgatoire,
Joli volume in-189.— Prix, 1s. 3d,

En vente chez
FABRE et GRAVEL,
Rue St. Vincent, No. 30.

3 nov. 40

FONDS PLACE EN CANADA

COIN DE LA PLAGE D'ARMES

HENRY CHAPMAN, Eer.
F. J. S. MAITLAND, Eer.

Compagnie d'Assurance
d'Assurance Unily,

portant le No. de l'Office),

vembie n'exigent pas cette forms). 6 nov.

-DENDEde QUATRE por GENT »{TALVERSS: bo 1 :

‘ra puyabl

de grands changements dans son Atelier, il est

Jdaitda 42 auf kore

    

HL OLiLAr£671

NQUE.A-CARTIER
AVIS eut par le |

da

cp ;
Wésent donné qu’un Div).

le Capde cnite INST LUTION Lar
or lu demi-annde courante, lequel »pe nu BUREAU den BANQUE, 1e nyaprès le Ter DECEMBRE prochain. © ©_LeaLivres de Transport soront clos

16jusqu'au 30Novembre prochaininclu
_ Par.Ordre des Directeurs

déclaré.

depuis |
sivemen-
,

Loon Sl. ur NH. COTTÉ,

‘Montréal, 29Bet ve

AVIS PUBLIC.
TOUTE personne, endettéo envers 8sion de fou Messiro HARO CHAUVIN,corcoude payer le plus tôt possible entre les nain: dusoussigaé ; ceux qui ont des reclamations couteInmème Succession. voudront bienles filer sunaai.

EDMOND LANGEVIN, Pray,
Exécuteur ‘l'estamentnire,Archevêché de Québec, 29 oct, 1862. c-24}

G. Baccerini et Cie.IMPORTATEURS DE
Sculptures en Marbre en d’Albatre,No. 70, GRANDE RUE St. JACQUES,

MONTREAL.—

MM. B. et CIE. ont re

  

ju par la Parque G
Britain un Assortiment considérable de SC 0ow
TURES ITALIENNES, de TABLES en MOSAI.
QUE, de COLONNES pourBUSTES,de TABLES
de MARBRE,ete, et ils ont l'honneur d'informer
le Public qu'ayant loné lu Bâtisse ci-dessus sé
signée, ils se proposent de travailler daus ln
Manufacture des Statues, Vasca, Fontwin.z et
toutes espèces d'Ornements propres à l’embellis.
sement des (ours, des Jardins ct des Parc:
Publics, ’

Ils auront constamment en mains un Assorti-ment considérable et vurié de Vases Grecs, Re.
mains, Napolitains et  Pornpelens, Statues
Groupes, Tazzas, etc., en Marhire Toscan, en All
bâtre, etc, importés directemeut d'Italie, et des
Statues en Plütre dé différentes sortes ‘
MM. G. BaccEnist et Ork. attirent partieulie.

rement l'attention publique sur leurs Manufac-
tures de Décorations pour les Maisons, les Magu-
sins, etc, qu’ils garantissent à l'épreusede la
détérioration.

N.-B.—Marbre ct Albâtre
On trouvera les Prix modérés,

MagGasIs :—No. 70, Grande Rue St, Jucques.
3 nov. atn-}40

polissé et répare.

Garantissez-vous du Froid
EN vous procurant les RESSORTS pour POR.
TES de TONEY. Ces Ressorts sont faciles :
adapter, cl ils sont tres-utiles. A vendre chez

GEO. HAGAR,
303 et 304, Rue St. Paul,

Quincailleries pour tes Constructeurs,

LES meilleures SERRURES ct FOURNITU-
RES de MAISONS, constamment en mains.
Aussi, VENTILATEURS,etc, de toutes dimen-
siens, ct un complet Assortiment de

GRILLES À CHARBON.
Tous les Urdres sont exécutés avec promp::-

tude.
GEO. TAGAR,

302 et 304, Rue St. Paul.
3 nor. 140

Situation’ demandée.

Un JEUNE FRANÇAIS de bonne famille,
Comptable et Teneur de Livres, conunissant les
opérations de Banque, ddsire trouver un Em.
p'ui. Il ge chaigera également de Ia Vente,
Bonnes Références.

S'adresser à l'Hôtel du Canada,
30 oct.
tstrptt+aan

QUELQUE CHOSE

DAMES.

Venez voir!!! Venez voir!!!

Les NOUVELLES VICTORINES et MAY.
GHONS en vente ch>z R. W. GOWAN, No. 123,
Rue Notre Dame, secoud Magasin de In Jue St.
Gabriel, et presque vis-à-vis chez Bruneau et
Dufresne, surpasseut en benuté to ites autres
Fourrures; elles seront universellemert portées,
attendu que le Prix do leur coût est excessive
ment bus. Ces Marchandisag ne peuvent être
obtenues que chez R, W. COWAN, qui eat le
seul Agent pour In ville de Mon.réal, ainsi les
Dates fernient bien de venir à son Magasin les
examiner avant d'acheter ailleura,
ROBES de BUFLE ot toutes espèces de C'AS-

QUES pour les Messieurs à des PRIX TRES-
MODERES.

KF"N’oubliez pus l'Adresse:
Co R. W. COWAN,
No. 123, Rue Notre-Dame,

Presque en face de Brunanu et Dufresne.
31 nov. am-j39

Café Turc |
EST TRANSPORTÉ AU

No. 200, Ruc Notre - Dame.

PRESQU'EN FACE DU

“CRYSTAL BLOCK.

b-140
 

 
Quant aux Polices qui so terminent le ou après le 1or Décembre prochain, il de Londres

de leur attacher uno FORME de GARANTIE (c'est-àdire une Police do Liverpool et de
qui sern fournie, sur demands, à Aucun des Agents

Londres et du Liverpool en Canada, ou au Secrétaire-Résidont À Montréal.

"27 oct. 137

COMPAGNTIE IYASSURANCE

LIVERPOOT, et dé LONDRES
Sur la Vie et contre le Feu.

CAPITAL ...........….….0scocecraniecserns0cusu0u.. $LO,000,000
FONDS PLACE .....…..…..….cssscesssecsrnn rennes
REVENU ANNUEL ..........00000es0es0sso0000000

6,600,000
2,750,000
250,000a..."

Bureaux Principaux :
No. 1, DALE STREET, LIVERPOOL.

20 et 21, POULTRY, et 28, REGENT STREETS, LONDRES.
& ET GRANDE RUE ST. JACQUES, MONTREAL.

Comite des Directeurs du Canada
T. B. ANDERSON, Ecr., Président.

ALEXANDER SIMPSON, Ecr., Député-Président.
JAMES MITCHELL, Ecr.
HENRY STARNES, Rer,, M. P. P.

J. H. MAITLAND, Ece,, Secrétaire-Résident.
*,; G.F. C. SMITH, Assistant-Secrétaire-Résident.

BUREAU PRINCIPAL :-—=Branche du Canada, viontreal

OETTE Compagnie, aynnt pris les Affaires de l’Assuranco Unity coutre le Feu :—Aris ‘
epar les présentes donné aux Personnes qui ont des Polices dans cette dernidra Association qu

de Liverpoolot de Londres garantit les dites Polices de Cumpeptit

sora nécessir

jo dtde la Compagaë ‘
(Les Polices de Ne

"SecrétaireRéfidert.
cm-J4l

J. H. MAITLAND,
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Vie bt Eerie A.
LIVRES
A LA MAISON DUBOIS

Paroissiale, 4
 

s leur fonds de libraitic, ont fuit une consi-
ationAnz Sousalgnés de plusde :

5,000-VOLUMES _
ilesquels 86 trouvent les vurrages des au-

afesplus renommés, ontre autre, =
suet, Fénélon, St. Alphonse de Liguori,

Gaume, Ventura, Bresciani, Newman, Wiseman,Margot, Bouvier, de Maistre, Lours Veuillot,
pte., etc
“Soliore, Raciue, Corneille, Boileau, Shakes.
p Walter Scott, Lucien Xenophon Descar-
tes, Obâtenubrland, Cooper, Lamartine, Lingard,
Thiers, Capefigue, Cousin, Marmier, Bouillet,
Vapereau, etc., etc.

‘Pothier et Troplong.
La vente comtuencrra LUNDI, 10 NOVEM.

DRE, à DEUX heures p. m. et sc continuera le

soir a SEPT heures et les soirs suivants, à la
heure.

même J. PATERSONet CIE.
ô nov, c-141

 

ParL. DEVANY.

CE SOIR,
GRANDE VENTE D'AUTOMNE de L. DE-
VANY, de Moutres Anglaises eu Argent et en
dr, étant la plus belle et la plus grande Collection
qui ail été encore offerte en Vente en cette Cité,
ainsi qu'un splendide Assortiment d'Articles gal-
vanisés en Argent et en Or des plus riches ot des
derniers l’atrons, comprenunt : Services À diner
et à déjeûnet. Huitiers, “ Cocotiers,” Vols à Gla-
ce et au clarel, Services à Thé d’un goût le plus
moderne, Urnes à Thé et à Café. Aussi, un
large Assortiment bien choisi de Pendules de
huit jours et autres. .

—AUSKI—

Cantes de Librairie, sur Toile huilée, montrant
un fue simile des Portraits de toutes les ‘l'êtes
couronndes et les Hommes d'Etat d'Angleterre,
depuis La période La jus reeulée jusqu’à nos
jours, avec unie Mappe de La Tere dans son
centre.

KF"Le tout sera vendu SANS RYSERVE.
Vente à SEPT Lewpes P. M.

L. DEVANY,
Encunteur.

3 nov, 129

A VENDRE

Par JOHN GREGORY gr CIE.

HUILE À MECANIQUE
OU A

LUBRIFIER.
LES Boussignés, Agents pour les Fabricants,

sont actucllement prêts à fournir à un Prix très-
tuodéré, l'Huile ci-dessus en telle quantité de-
nandée.

JOHN GREGORY et CIE,
No. 35, Rue St. François-Xavier

Huile de Charbon, Lampes, Che-
minées, Globes, Mèches,

etc, ete, ete.

LES sunssignés ont muintenant en mains et
offrent en Lots convenubles aux Acheteurs:

180 Quarts d’Huile de Charbon première qua-
lité, garantie qu’elle ne fume pus ; clle
est sans odeur et nun-explusive.

120 Quarts d'Huile de Charbon commune à très-
bas Prix.

4000 Lampes de toutes sortes; aussi, Cheminées,
Globes, Méches, Abats-jour, etc.

XI-VENTE À BAS PRIX,
JOUN GREGORYet OIE,,

Agents des Manufacturiers,
No. 35, Rue St. François-Xavier,

AUX PEINTRES ||
ParfaitRemplagant

A LA

THEREBENTINE.
LES soussigués viennentde recevoir des Ru-fineurs 100 Barile de BENSOLE claire, inodore es

purifiée au dernier degré. Cet Article remplace
sdmirablement In Thérébentine, et ils en offrent
la Vente par Lots, selon le désir des Acheteurs,à des PRIX INFINIMENT MODERFS.

JOHN GREGORYet CIE,
Agente des Munufasturiers,

No. 35, Rue St. Frangois-Xuvier.
131
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UINARS & CIE,
COIN DES

Rues Notre-Dame et MoGill,

MONTREAL,
TOU) eu remerciant leurs Pratiques et le Public
en général de l'encouragement qu'ils ont reçu
JNÉQU'à ce jour, les informent qu’ils viennent de
recevoir leur Assortiment d'Automne et d'Hiver,
consistant en ETOFFESdetoutes sortes et étantun des plus considérables et des mieux assortis
e cetle ville, ; ’
Ajant fait de grandes améliorations dans lour
lablissement, ayant même fait venir un des

Meilleurs Tailleurs-Coupeurs de Boston, qui ne
ba etre surpaseé dans In Coupe des Pantalons,
M. CingMars et Cie. garantissent tous les Ou-

Yrages qui sortent de leur Etablissement: ils as-
Surent qu’ils donncrout pleine satisfaction, sans
(uoi les Pratiques ne pnient pas.

PRIX MODÉRÉS.
157

 

 

A VENDRE,
UNE MAGNIFIQUE TERRE dans In COTE de
TERREBONNE,à une lieuu de In Ville—Malson
n Pierre, Bâtiments en bon ordre.

CONDITIONS FACILES.
Sadrossur a he

Ona L'uox. EDOUARD MASSON,

G. M. PREVOST, Ecr., N. P.,
Terrebonne.
am-138

Soumissions demandés.
LES Synd

somté de Ba

29 oct.

ics de la Paroisse de St. Simon,
v € got, district de St. Hyacinthe, rece-
SION: jusqu'au 3 JANVIER 1863, des SOUMIS-

NS CAOHETEES pour la Construction
"une EGLIS |Ia dite Paros SAORISTIE enpierre, dans

Les Syndics ne s'angagent pes à choisir les
SOUMISSIONS comportant les plus bas prix.
Les S,PlAns pervent être vu chez le Soussigné.
Smomissions doivent être adressées à St.

vus

ALFRED BRIEN,PE LE Président des Syndics.+ St Simon, 230etocre 1862. ; TE 
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« BueNofre=liame, présde:1'Eglisy A !

JM, J.B. ROLLAND et FILS désirant renodé|!
Jeunes gens. Tl’donne de la force nux Ohoveux,
les empêche de tomber vudu blauobir, et loun|-

!l ne man-{

-BIENFAIT
Mme:

PEM

fl ’ Toute
RESTAURATEUR.DES OHEVEUX,de

y, MADAME S. À: ÂLLEN,
est propre aux vieilles personnes aussi bien qu'aux

donne une belle apparence Iustrée.
que jamais de rendre aux CHEVEUX GRIS leur

COULEUR PRIMITIVE DE JEUNESSE,

Ce Restaurateur n'est pra du tout une Teintu-
re, mais il agit directement à 1a racine des Che-
veux, leur donne la nourriture naturelle requise,
et produit ln même vitalité, Ini communique ie
mime luxe que pendant lu jeunesse. Il fait
pousser de nombreux Oheveux sur les endroits
chauves, n'exige pas une préparution préalable
des Cheveux, ct on peut facilement se l'appli-
quer soi-même. Une Bouteille jsera ordinmre-
ment suffisante pendant une année, attendu
qu'après que les Cheveux nurontété rostorés,01
pourre, on fairo usage une fols tousles trois mois,
afin de prévenir les Cheveux blancs jusqu'à l’âge
le plus nvancé. |

 

QUIE:
S. A. ALLEN,

IL est essentiel de se servir ume temps
qué 1°RESTAURATEUR, da ZYLOBALSA-
MUM où EAU de TOILRŸTE pour les CHE-
VEUX,de

,Ç MADAME: § A. ALLEN, vo
cnt cette dernière Eau a'ello-môme lA propriété
de réparer les Clirveux, et ne manque Jamis de
leur donner de la vigueur et de la beauté, de les
vendro jolis et brillans, et de les faire tenir dans
ln même position qu’on veut lour douner.
Pour les

DAMES ET LES ENFANS,

dont les Cheveux ont fréquemment bvsoîn d'un
coup de Broase, cette Eau n'a pas d'égale. Au-
cune Toilette de Uame n’est complète sans ole.
Le riche poli qu’elle donne est réellement magni-
fiqus Elle luve les Oheveux, ôte In crasse de
In tête, et leur communiqne une apparence déli-
cieuse. Elle empêche nani In chute des Che.
veux, et c'est, sans contredit, In meilleure Eau
connue pour cet effet. On en vend pur année
des millions de Boutellles.

LE RESTAURATEUR REPRODUIT, ET L'EAU CULTIVE ET EMBELLIT,

TEMOIGNAGES CONVAINQUANS:
Rév. C. A. BUCKBEE, -Assistant- Trésurier de l'Unionde

la Bible Américaine, NX, éctit :-—" J'ajoute volontiers
mon Témoigunge d ceux de nombreux amis, pour la
grande valeur du Restaurateur et du Zylobalsamum de
Mme. Allen.”

Rév. WM. CUTTER, de N.
revenus a leur couleur

Y.: = Mes Uheveux sont
primitive et croissent mnin-

tenant eur les endroits chauves de ma tôte.
Rev. J. H. GORNELL. de N. Y. :—# Je mele suis pro-
coré pour un de tmez proches, La chutedes Cheveux
s'est nrrétée, et ceux ci sont rovenus, de gris qu'ils

+ ctuient, à leur couleur naturelle.”
tev. J. WEST, de Brocklyn, L. 1.:—‘ Je reuds témo-
guage à leur valeur, tres-volonticta. Tls ont restauré
mes Cheveux sur les endroits chuauves de ma tôle, et de
gris, ceux-ci sont revenus à leur ancicnne couleur.”

Rér, A. WEBSTER, Boston, Mass. :—" Je m'en suis servi
avec beaucoup d'avantage.
ma tête n'est plus blanche.

Je ne enis plus chauve, et
Mes Cheveux étaient secs ;

ils sont maintenant aussi clairs que pendant mu jeu-
nesse.”

Rév. H. V. DEGEN, Boston, Musa. =H Quits font crof.
tre les Cheveux sur les têtes chauves, j'en ai une évi-
denco acquise personnellement.”

53Un nombre considérable d'autres Témoignages peuvent être montrés.£14

A vendre par tous lee Droguistes du Monde.

RUREAU PRINCIPAL :— [98, GREENWICH STREET, NEW-YORK.

8 sept.

‘LA MODE NOUVELLE,”
REVUE LITTERAIRE.
 

COLLABORATEURS :

MM. A. de Pontmartin, Henry de Pene, Ulric
Gutlinguer, I. de Laborde, Vicomte E. de Gren-
ville, L. de Pesyuidour, A. Barbal de Bignicourt,
Ch. d' Héricault, A. Esconde, Alfred des Essarts,
Louis Enault, A. FE. dr Drassuc, L. de Gaillard,
F. Béchard, Crétinean-Joly, Comtesse Dash. etc...

 

La Mode parait le 2, 12 et 22 de chaque mais, à
Paris. Chaque Livraison de 56 Pages contient une
Nouvelle, des Articles de Critique littéraire, un
Courrier de Paris de M. Henryde Pène, une Chro-
nigue Thédtrale de M. A. E. de Brassac, et un
Courrier de Modes. Chuque Livraison est nécon:-
pagnée de jolies Gravures de Modes vn Patrons,
ou bien de Planches de Broderies, et de temps à
autre de Dessins de fantaisie, de Musique, ete.

 

Prix de Abonnement pour le Canada :—$S. On
souscrit dans les Bureaux de l’Ordre où à In Libraie
rie de Fabre et Gravel, Rue St. Vincent.

15 oct.
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LAMPES POUR L’HUILE DE
CHARBON. --- Un Assorti-
menttrès-considérable àPrix
modérés. W. R. HIBBARD,

- 161, Rue St. Paul.
29 oct.

A. J. PELL
INFORNE respcetueusement les Citoyens de

Montréal et ceux de In C:mpagne qu'il a

OUVERT LE MAGASIN

No. 64, Grande Rue St. Jacques,

EN CONNEXION AVEC LA

MANUTACTURE
No. 14, Rue Bonaventure,

AVEC UN

bm-128

 
}

MAGNIFIQUE ASSORTI “ENT |

MIROIRSANGLAIS
Premiere Classe,

Dontil peut disposer à dea

PRIX QUI DEFIENT LA COMPETITION.

Un Assortiment de

CADRES
Sculptés, en Forme Ovale, pour les

PHOTOGRAPHES,

Toujours en mains.

—AUS81—

Quelques PEINTURES par “ Hardy,” “ Syer,"
@ @ Jacobi.” etc, dans de jolis Cadres dorés.

PEINTURES à l'HUILE, à l'AQUARELLE,
DESSINS au CRAYON, GRAVURES, en-
cadrés solon les dernières Modes, sons le
plus court délal, et selon les Termes lea
plus saisonnables.

30 oct. um-140

ATTENTION !
MESSIEURS :

  
    
   

  

SAAN …  N'J'informe mes Amis
> A x ainsi que le Public

que jal maintenant[
‘ans mon Ma asin
jun Assortimentchoisi ;
et varié d'ETOFFES,

“7 do DRAPS, de OA-
SIMIRES, etc, sur

> les Patrons les plus,
no.veaux ; et m'étant assuré l’aide des meilleurs .
Tailleurs, je suis en mosure de répondre aux)
COMMANDES d'HABITS qu'on voudra bien me
donncr, les faisant d’après les dernières Modes de
Now-York et de Boston, ot qui, pour la durée et
le travail, ne peuvent être excellés par aucun
autre Etablissement en cette ville; les Prix sont
tols qu'ils défient ln compétition. On garantit
ls plus cntière satisfaction pour Vaccomplisse-

Commandes qui me seron es.ment des ; q BSE,

No. 2, Rue St, Joseph.
{Près la Rue McGill.)

am-138

2) -

 
29 oct.

116

PELLETEMEN
Une grande Variété de PELLETERIES

est maintenant prête chez

A. BRAHADI,
ETABLISSEMENT

PELLETERIES
PREMIERE CLASSE.

TOUTES les personnes désirant se procurer

 

des l'ELLETERIES de Première Classe, feront|
bien de venir examiner le Fouds étendu ci-des-
sus, avant d'acheter ailleurs,

“AUSSI

En mains, un graud Assortiment de

: HAPEAUX ET CAS"UETTES
POUR

CTA”AUTTONMINE,
20 oct. cu-134

$20 de Recompense.
PERDUEOÙ VOLEE.

UNE RECOMPENSEde VINGT DOLLARS
($30.00) sera donnée pur le Soussigné à tonte
personno qui pourra donner des informations po-
sitives nu sujet d'une FPOCIIE coutenant VINGT-
CINQ CUTES de CUIR NOIR, pesnut 1411b3.
qui à été enlevée du Vapeur Fietorie par un
Charretier encore inconnu. LUNDI, le 20 OC-
TOBRE courant

Tuautes personnes entre les tming desquelles
tels Bftets servic nt découverts, aptes lu publien-

: tion de cette Annonce, =eront puurauivies sti-
sAnt toute la rigneur de ta loi.

JOSEPH LEVY,
Agent.

Bureau de la Cie, du aye 3
Montréal, 27 oct. 1862, 138

Huile de Charbon, de qualité
supérieure, Is. od. le Gallon.

. R. HIBBARD, 161, Rue
St. Paul.
29 oct. bm-128

Crinolines!!
25, RUE ST. LAURENT.

J A. RAFTER, J*
INFORME respectucusement ses nimis ot le

public qu'il vient de recevoir un magnifique As-
sortiment de .

Crinolines, a demi-Prix,
de différentes grundeurs, pour Dames, Demoi-
sclles et Enfants.

——AUS8BI—

Un Assortiment géneral de NOUVELLES
MAROHANDISES D'AUTOMNE.
20 oct. 124

Quelque chose de bon gout, de
substantiel et en mêmetemps
de différent dans les Lampes
poux l’Huile de Charbon, chez

-_R. HIBBARD, 161, Rue
St. Paul.
29 oct. bm-128

KEMP et CIE.
212, Rue Notre-Dame,

(2me Porte Est de l’Eglise Paroissiale,)

VIENNENT de recevoir I’Assortiment le plus
complet, le plus joli et au meilleur marché de
VETEMENTS D'HOMMES qu'on peut trouver à
Mhontréal ; entre autres choses, on y trouvers :

CHEMISES DE LAINE SBETLAND,
PANTALONS, © w
CHAUSSONS, " ow
OHAUSSONS ECOSSAIS, …,
GANTS DEDRAP BLANO, *.
“GANTS BLANCS TRICO
5 —a0s—
{Un très-graud Assortimont choiff-de CHEMI.

 

SES de FLANRLLE.
20 oct, "7 1%

{

“DORDREPDEDINON SÉMIGQUONDENNE.
Tolisgéaies
ui ob 3ve PRES

DE REPUTATION UNIVERS YSLLE. "nes ad
À — : PE t

SES PREPARATIONS POURLES CHLVEUX 4
Obtiennent un débit immense non-seulement dans.les Kiats-Unisot enCanada, '
mais, pendant les quelques dernières années, des Dépôts ont été ouverls à
Londres et à Lirerpool, sfin defaire facc auxnombreuses demandesprésentées.
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CONTAUXIE DU.
LIGNE DE LAMALLE ROYALE
ARE
MONTREALS% QUEBEC,

LIGNE REGULAERE

ENTRE

Montréal et les Ports de Trois-Rivières,
Sorel, Berthier, Chambly, Terrebonne,
“L'Assomption ct autres Porta interme-
aires.

A partir de LUNDI, le 20 OCTOBRE cou.
tuant, et jusqu’à Avis contraire, lve Vapeurs de
la Compagnie du Richeliculaiseeront leura Quais
respectifs comme suit, savoir :
Le Vapeur Europa, Capt. P. E. Cotté,parties

du Bassin ordinaire pour Quebec tousles Lundis,
Aercrediset Vendredis soirs, à 5 heures précises,
acrôtant, en allant et revenant aux l’orts de So-
rel, Trois-Rivières et Batiscan.
* Le \apeur Columbia, Capt. J -B. Labelle, par-
tira pour Québec tous tes ardis, Jeudis et Sn-
medis soirs, à 5 houres précises, arrdtant, en al-
lant ct revenant, aux Ports de Sorel, Trols-Ri-
viéres et Batiscau. Les personnes désirants'umn-
barquer à Lord des Vepeurs Océnniques, à Que-
bec, seront certaines do so rendre à temps en
prenant lour passuge à bord du Vapeur Europa,
vii qu'un fender devra ls transporter aux Vu-
pours Océnnique , et cela suns charge extra,

Les Vapeurs ci-haut voyagent aussi en con-
uexion régulière avec les Duteaux allant à la Ri-
vière-da-Loup [en bas,} la ftiviore Saguenay et
les différents Porta du bas du fleuve.

Le Vapeur Napoléon, Capt. Jos. Duval,partira
du Quai Jacques-Cartier pour Trois-Rivières tous
les Mardis et Vendredis, a 3 heures P'. M., arrê-
tant, en allant et rovenant, i Sorel, Maskivongé,
Riviere-du-Loup, Yamachiche et ie Port St.
François, et partaut de Trois-Rivières pour
Montréal tous les Uimunches et Mercredis, à 3
heures P.M.
Le Vaçeur Victoria, Cupt. Ch. Daveiuy, par-

tiru du Quai Jacques-Uartier pour Sorel tous les
Mardis et Vendredis, à 2 lieures P, M, arrétant.
en allant et revenant, à St. Sulpice, Lavaltrie,
Lnnoruie et Berthier, et partira de Sorel tous les
Dhrnanches et Mercredis, à 4 heures l’. M.
Le Vapeur Chambly, Capt. F. Lamoureux, par-

tira du Quai Jacques-Cartier pour Chambly tous
les Mardis et Vendredis, à 2 heures P, M, arrê-
tant, en allant etrevenant, à Verchères, Contre-
coeur, Sorel, St. Ours, St. Denis, St. Antoine, St.
Marc, Belœil, St. Hilaire, St. Muthing, et partica
de Chambly pour Montréal tous les Samedis, à
Midi, se rcudnnt à St. Denis, «d'où il partira
lea Lundis, à 3 heures A. M, et Inissern Cham
bly les Mereredis à midi.
Le Vapeur Terrebonne, Cupt. LL, il. Roy, pare

tirs du Quai Jacques-Cartier pour L'Assomption

tous les Lundis, MarJis, Jeudis, Vendredis et
Samedis, à 2 heures P. M, arrêtant, en allant et
revenant, à St Paul l'Hertmite, et partira de l'As-
somption les Lundis et Jeudis, à 7 heures A. M,
les Mardis et Vendredis à 5 Leures A. M., et les
Samedis à G heures À. M.

Le Vapeur L'Étoile, Cnpt. l. E. Malliiot, par-
tira aussi du Quai Jucques-Curtier pour Terre-
bonne tous les Lundis, Mardis, Jeudis, Vendre-
dis et Samedis, à 3 heures I'. M, arrêtant, eo
allant et revenant, à Lnchennie, Rivière-des-

1 Prairies, Bout-de-l'Isle, Loucherville et Varen-
nes, et partiru de Terrebonne tous les Lundis ct
Jeudis à 7heures A. M, les Mardis et Vendredis
à 5 heures A. M., et le Samedi à 6 heures A. M.

lour plus amples infonnations, s'adresser au
Bureau de In Compagnie du Richelieu, Coin deg
Rues des Commissaires et Petite Iue St. Joseph.

JOSEPH LEVY,
Agent

Bureau de lu Compagnie du Richelieu,
Montréal, 31 oct, 1862.

Pensionnaires demandés.

DEUX ou TROIS JEUNES GENS respecta-
bles peuvent trouver un trés-agréable Logement
et unu bonne Table à un Prix modéré, en s’u-
dressant Rue du Maire, deuxienn: Porte de ln
Rue Bleury.

17 oct. am-133

Quincailleries en Gros.

Les soussignés attirent l'attention des Mar-
chands de la Campagne et autres sur leur Assor-
timent complet ce QUINCAILLERIES qu’ils
viennent do recevoir ct qu'ils offrent eu vente
nu plug bas prix possible, à arg-nt comptant où
sur crédit vulnble.

CO. C,SNOWDON et GIE,
264, Rue St l'aol,

 

 

GLUE AMI RICAINE —Venant d'Étrercçus,
50 Barils de GLUE AMERICAINE, & vendre a
bon marché. .

1". ¢ SNOWDON et CIE,

AUX GRAVEUNS et AUX SOULPTEGRS.
—Venant d'dre regn, un Asgortiment des cdéio-
bres OUTILS pour GRAVIERde Addis, de toute
description.

cer C. C. SNOWDONet CIE.
OUTILS D'OUVRIERS, de toute description,

de Facture anglaise, américaine ot canadienne,
maintenant en mains, pour vendre à bas prix.

C. 0. SNOWDON et CIE.
FER —A rrivé par le St. Andrew, un Assorti-

ment cholsi de FER D'ECOSSE, à vendre en
Gros ot on Détail, à bas prix.

C. C. SNOWDON et CIE,

 

 

 

Quincailleries pour Scllicrs.
 

Un Assortiment considérable complet de
QUINCAILLERIES ANGLAISES pour les
SELLIERS, venant d'être reçu.

C. C. SNOWDON et CIE.,
264, RUE ST. PAUL.

124

POUVOIR D'EAU.
A VENDRE, un MAGNIFIQUE POUVOIR

D'EAU, aur la Rividre du Nord, dans de Villnge
de St. Jérôme; peut être utilisé de suite; les
Digues, Quais, etc, fhits depuis 3 nus: avec 4
arpens de Terrsin. Ce Pouvoir d'Eou ne man-
quo jumais, et scraît des plus propres pour une
grande Tannerie ; il y à beaucoup d'Ecorse danse
les environs. A bas Prix.

GOD. LAVIOLETTL.
St. Jérôme, 15 oct. 1082, da-133

NOUVEAUX PARFUMS

À LA MODE.

Le Bouquet des Volontaires du Cunada est lc
plus délicat des Parfums sur le Marché,
Préparé seulement par ;

A. G. DAVIDSON,
Ohimiste,

PlacedArmes.

20 oct.

 

 

Poudre à Boulanger.

La Poudre à Boulanger Ææcelsiur ne fait ja-
mais défaut. Essayez-la
Préparée seulement par

A. G. DA VIDSON,
Chimiste,

Pluce d'Armes.

 

Lotion “ Glycerine.”

Cette Lotion est le Romède le plus ugréable
etle plus efficace pour les Maïus ot les Visages
Crovassés par le froid, pour le mal fait eu se
barbifiant, pour la peau rude, ete,

Préparée seulement par.  A. G. DAVIDSON,
num = (1 2. : Chimiate,
Ci Place d'Armes.
17 oct. 133
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DOCTEUR VENNE,
COIN DES ",

Rues Ste. Catherine et des Allemands,
MONTREAL.

+ HEURES DE CONSULTATION :
Lenin... ........... de 8 à 10 fhenrus,
Lemidi................... de 124 ? +
Le soir , “0... 0e CRIS 4
3 oct >: an-140
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71, Grande RueSt. Jacques, 71.

FOURNAUX A CUISINS DE “GOING”
pour les Familles, les Maisors d'Education, les
Restaurants ot les Hotels.
Ces fournaux sout des plus durables ot tcono-

miques et à bon Marché. Nous ea sollicitons
l'exaimon. A vondre seulement par

MEILLEUR& CIE.
—aUnat—

Un assortiment complet de PORURS à CUAR-
BON et à BOIS pour PASSAGK.
POELES DE CUISINE, etc,

MEILLEUR &CIE.,
T1, Grande Rue St. Jacques.

Montréal, 13 oct 131

GLASGOWDRUG TIAL,
| Vis-i-vis ALEXANDER,

2653, Rue Notre-Dame, 268.

LES CELEBRES LOZENGES DE McPHERSON 0
POUR LE RHUME

SUNT le meilleur Remode offert au Public pour
ln proumpte Guérison du Rhume, des Bronches,
de l'Aathme, da In Consomption. Co west pas
un faux Remède, mais il n éte recoanu et aj-
prouvé par los meilleurs Médecina; et dea centai-
ues de personnes de Montréal et des environs
peuventcertifier le bénéfice de son usage. Cus
Lozenges aont particulièrement propres pour
ceux qui parlent ou qui cbantent en public.
Achetez les Lozenges de McPherson et vayez
s'ils portent In signature du soussigné. Aucune
autre est garantie—Prix, 26 cents la Boîte.

Le FLUIDE D'HIVERest lo Remêde le plus
eflicace contre les Enflures do la Peau, les Maux
du Léôvres, etc. Les Messieus s'en trouvent
bien €n s'en servaut après s'être barbifié.--Prix,
25 cents ln Houteille,

 

3,000 GALLUONS D'HUILE de OHARHBON
NON-ENPLOSIVE de qualité svpérieure—2s.
le Gullon—Envoyé dans toutes les parties de la
Ville sans Prix extra.

12 oct, 121

NOUVEAUX

Articles en Ferblanc
1 1 \ 1 1

CADORET & FRERE
VIENNENTd'njouter à leur Etablissement une
nouvelle MACHINE pour ETAMPERet FRAP-
PER des ASSIETTES et PLATS de FER-
BLANC de toute grandeur,

— Aussi, des—

CRACHOIRS de FERBLANC.
Comme c'est In seule Manufacture de ce genre

en Canada. les Soussignés espèrent que le Pu-
blic voudru bien les encourager, d'autant plus
qu'ils peuvent vendre ces Articles à meilleur
marché que ceux qui sont importés, et ils les ga-
rantissent aussi hons zinon mellleurs.

Le Public est invité à venir visiter leur Etn-
blissement «vaut d'acheter ailleurs.

Kÿ-VENTE EN GKOS ET EN DETAIL.Æ£{

Une déduction sera fuite aux Acheteurs en
Gros.

CADORET et FRERE,
5 et 7, Rue Craig, prés 1a Rae St. Antoine.

Montréal, 10 oct. 1862, 17

CITAS. KING,
COURTIER EN MARCHANDISES,

BILLETS ET ECHANGE,

No. 199, Rue Notre - Dame,
BATISSES DU SEMINAIRE,

MONTREAL.

Les Valeurs non-courantes sout vendues ou
achetées aux mmcilleurs Termes.

8 net, 12

ACADEMIE DE DESS
9

y
BIBLE HOUSE,

83, GRANDE RUE ST. JACQUES,
MONTRÉAL.

Termes pour l'Instruction du Dessin, à 3
Leçons par semaine, d'une heuro et demie cha-
cune, durant la matinée ou l'après-midi :

Pour 1 Mois...86
l’our le quartier 12

Instruction do la Peinture à l’Aquarelle :

Pour 1 Mois....... vonsecucsuns $7
Pour le Quartier........... …....$l6

Des Leçons do Dessin au Crayon seront aussi
données par nne Damo, les Mardi, Joudi ot Sa-
medi matin, de 10 d 12 hicures.

Termes.............. $5.60 par mols.
Papler et Crayons fournis sans charge extra.
Heures des Iseçons, de Oh, A. M. à 1h, I’. M.

et de 2h, P. M. à 5h, P. M.

 

J.F.NASH.
3 octobre, 1 27

AVIS.

J.CAMPBELL,
MARCHAND-TAILLEUR,

No. 74, Grande Rue St. Jacques,
EST maintenant en mesure de faire à Deman-

de un Assortiment choisi de

VETEMENTS D'AUTOMNE ET D'HIVER:
TELH QUE

Surtouts, Pantalons et Vestes de Mes-
sieurs, pour l’Automne et l’Hiver,

Sans Precedents, mais à ARGENT COMPTANT.
K7-VENEZ ET EXAMINEZ.£%

ler oct, em-126

GRILLES! GRILLES! !

UN ARTICLE SUPERIEUR DE MANU-
FACTURE CANADIENNE sera vendu à BON
MARCHE chez

RODDENot CIE,
No. 62, Grando Rue St. Jacques

COUCHETTES EN FER,
En grande Variété, de toutes grandeurs et finies
dans les meilleure goûts. constumment en
maine où faites à ordre, d'après les plus grands
et les plus besux Patrons de cetteProvince.

MEUBLES EN FER,
CHAISES pour PASSAGE, PORTE-CHA-

PEAUX,do pour PARAPLUIES, etc, chez
RODDEN et OIE., 13 ost.

No. 62, Grande Rue 84. Jacques.
am-}3i

i tree

watedeDépart.|}T5000117
3 a Ÿ sÙ su : - a a 20 .
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“OUR LES
Pour 12, 24, 30, NO, 72 et 100 Portraits

Pria, 45. 6d, ot nu dessus Temps Froïds,En yepte.ches Blk |
And ARAURRSC GRAVEL,” | Pour LesTemps humides,

8 août - Rue St, Vincent, Notso Pour let Voyages par Chemin de;Fer,
Pour voyager, 0
Pour len Salles de Concert,- Ce
Pour la Promenade,
Pour les Tours de Poiture,
Pour les. Courses à Pied,

Et pour toute autre chose

Le Public verrn que

J. G. KENNEDY,
“42, Ruo St. Laurent,

À en tnalus on Assortiment varié et choisi de

PARDESSUS
propres pour la Saicon actuello

;

il
tucusemeont
les voir,
22 oct.

Maison de Pension privée.

GINQ à six PENSIONNAIRES trouvetont
une excellenie 1 ennion daus une famille Ouna-
dionne, au No. 49, tue St, Louis, deuxième por-
te de la ree St. Donis, (ci-devant occupée par
M. Buaurr). Jp maison fait nussi face sur ln
rue Graig, vis a-vla le Quarré-Vigur.

Les personnes qui nnralent des chevaux trou-
verout des écuries spneieuses à cette même
ndresse. ,

Conditions très libérales. ,
S'adresser soit sur les lieux, soit au Magasin

No. 61, rue Notre-ltrme, Bâtisse de l'Institus-
Oanndien, soit au.Burenu de l’Ordre.

MNO-TONTE
invite respec-

ses palons ainsi que lo publio A aller

 

em-135

ROBES DE BUFFLE,
A vendre par les Su* gnés tout le Fonds des

ROBES DE BUFFLE
IMPORTÉES CETTE ANNÉE DE LA

BAIE D’HUDSON.
. E. HUDOY, FILS kT CIE,

AVIS
A

)

De  

       

 

MM. A, & S NORDUEIMER out l'honneur
d'appeler l'attention du l'ublic sur Jeur assorti-
tent considérable et choisi de PLANOS FOR-
TES. importés «ot Automne, des meilleures
Fabriques de ce Continent, contenant toutes les
différentes sortes de Pianos faits par

Steinway & Fils, New-York,

Chickering X Fils, Bostou,

John B, Dunham, New-York,

Ces Pianos sont garentis per nous pour l'espe-
co de cinq ans.

Ceux qui sont afligés de Vors, d'Oi-
gnons, de Verrues et d'Engelures.

UN Spécilique, avec des Lustructions pour in
Unérlgon des Manx ci-dreaus mentionnés, seront
donnés par le Dr, RENDALL, à la “écepiion
d'une piustre.
BUREAU :—No, 3, Tecumseth Terrace, Rue

Bleury, Montréal.
LT vet. 133

Verreries anglaises.
ON vlout de recevoir, par le S. 5, Pactolus, un

grand Assortiment de VERRERIES ANGLAL
SES, comprenani des Ver- 1 pressés et légern
(Tumblers), Crnfes et C ons, Houteilles i
Eau, Puts, Beurriers, Pots à Qonditure, Cobelets
una pour Barse, Verres à Vin, Assicites, eic., des
devalera Patrons.

— AUSSI

Pianos-Fortes (Overstrung),
à 7 Octaves,

renlermés dans «es Boites en Bois de Rose tine-
ment Seulpté, dea bons Facteurs de New-York,
qui seront vendus, avec garantie, de $250 et
au-dessus.

f£7- Un prend des vieux Pianos en Echange.
On cat prêt nussi à réparer et à accorder les

Pinus.

 

J. PATTON et OI,
44 Grand St J .A, & S. NORDHEIMEE, 6h Grande Rue St, Jacques

By, Grande rue St. Jacques.
tea en

Encouragez les Manufactures
83 Référer u l'annonce spéciale de MM. Canadiennes!STEINWAY & FILS, de New-York, qui se

trouve dans une autre colunne de L'Ordre.
6 vetobre 1862,

SALONS Bh MODES
Te Ty lt rca NE NT

Lin TADLESS EMENT
DE

MODIST'E,
(PREMIER PRIX.)

16.3, Rue Notre-Dame, 164,

 

198 POUR le meilleur ASSORTIMENT de POE-
LES de toute espèce, fite à Montréal, aller à

LENTREPOT DE POELES DE MONTREAL,
63, Graudo Ruo 8t. Jacques.

Le célèbre Potlo de Cuisine

“ QUEEN'S CHOICE,”
Reconnu comme le meillaur Poéle sur lo Mar-
ché, est fit et vendu que pur nous seulement.

Des centaines de Fumilles font usuge de ce
l'oèle à Montréal, auxquelles vous pourrez vous
udresger pour en connaître les qualités.

Outre le * Queen's Choice,” nous avons d'AU-
TRES POELES de CUISINÉ de différentes dus-
eriptions ot grandes, pour Bois et Churhon, et
que nous vendous d° puis 37 et nu-dessus.

Naus avons des POELES DOUBLES de tou-
tes grandeurs, de 27 à 30 pouces, mais nous at-
Urous une attention particulière à nos NOU-
VEAUX POELES D YUBLES,

“ LE PRINCE DES POELES.”
Un bon article du meilleur dessin, D'après

8n consiruction particulière, il est bien moins
sujet À go briser que lea Pudles Doubles ordi-
naires ; Îl est non-sculement supérieur pour bien
chauffer l'hivor, male il fuit aussi un Poôle de
Cuisine pour l’ôti.
POELES do SALONS de différents Patrons

ot grandeurs.
POELES do PASSAGE de differents Patrons

et grandeurs.

PORLES “HEAVY RAILROAD PAT-
TERN" pour Yvsnge des Batiseca publiques, Ma-
nufactures, depuis 42 jusqu'à 60 paucin de long.

MAnAYUR SILVERMAN vient
» ‘le recevuir son Assortiment une

JA uel ot considérable de MAR-
4HANDISES de MODES, tant

françaises, anglaiscs qu'américai-
nes. Cet Assortiment consiate en
CHAPSAUX, COIFFES, BON-
NETS, FEUTRES, FLEURS,
RUBANS, ete. vte., tous Articles

les plus élégunts et les plus riches pour

TOILETTE D'AUTOMNE,
lo tout sur les Patrons les plus nouveaux qui
peuvent être trouvés dans Ia ville.

Les Damea qui out l'intention d'acheter leurs
TOILETTES d'AUTOMNE, doivent visiter cet
Etablissement avant d'allor aillours.

15 sept.
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LE SANG BST IX VIE,
    Dans notri Assortiment de Poôles à Charbon,

on trouvera
L'ALBANIAN amélioré ;
Le GRAND POELE (MA MMOTIT HEATER)

awméliord par nous-mômes, de manière à être
mieux dirigé et brûlant moins de Charbon.
ox wutres PETITES FOURNAISES à CHAR-
BON ;
Tous les Articles que nous vendons sont gu-

rantis pour Être co qu'ils sont vendus.
 On portera une ntiention particulière sux

. LA . | Ordres en Gros.

Salsepareille de Bristol, WM. RODDEN & CIE.,
LE Manufacture :—01 et 99, Rue Willian,

Salle d'Kebantillon et de Vefito:—82, Grande
Rue St, Jacques. ’

13 oct.

GRAND PURIFICATEUR DE SANG,
Est In véritable et unique Préparation

pure pour In Guérison des _. LL LL200 ms

: PFraides, I Impetigo, les Dartres A.
anPaigne,l'Hydropirie,fo Scorbut,les POELES ‘ALZANIAN À CHARBON

T'umeurs Blanches, ete, les Ecrouelles,
les Affectiona N'évralgiques,les Faiblesses
et les Obstructions Féminines, la Stéri-
lité, les Débilités Nerveuses et Générales
du Système, la Perte d'Appélit, les Lun-
gueura, les Ftourdisscments et les Mata-
dies du Foie qui conduisent aux

Fièvres Intermitteutes et Remittoutes
A LA

RT

JManvnoth Ilcater.

LE soussigné a cons-
tamment où mains, un
Assortiment de P'ORLES
4 CUARBON ot à BOIS,

es d pow toute grardeur, ol
av de 3 ui

Fièvre Tremblanto, aux Fièvros Bilieuses, aux |pASSACESINtion, pour SALON,
Fidvres à Frisson, aux Fièvres Sourdes, à la vo

Jaunisse, otc., ete. — AUSSI —

Un Assortimentde PORLESde CUISINEct
POELES DOUBLES, daug le drenier god.

— AVEC —

Un Assortiment de FERRONNERIE.
GERMAIN LEPAGE,

Enseigne du Marteau
146, Rue St, Paul, Coin de la Rue St Gabriel.
19 sept. 121

 

FdLes Maluvles peuvont ôtre assurés qu’il
n'entre prs, daus ce Médicumant,te moindre par-
ticule de Subauince Mercurielle, Minérale, ou
d'aucune Substance vénérense. [1 est parfuite-
ment inoflensif, €t peut être administré aux per-
sonnes les plus nifaiblies par In maladie, comme
aux enfants les plus délicata, anne faire Iv moin-
dre mal,

La vraie Salsepureflle ust dans des grandes
Bouteilles d'UNtE FTASTRE seulement, toutes
les autres sont contrefuites,
A vendre scntement chez

APOTHECARIES’ HALL,
CATHEDRAL BLOOK} © à

 

R. J. DRVINS, es 52
Pharmacien, NOUVEAUX HOUBLONS, Moison 26Bette

Près le Palais de Justice. année-—Quelques Balles en vente-chez …:
Montréal. LAMPLOUGH et OAMPBELL,

8 août. 103 °° Apothecarics’ Hall,
 

TAMSIN ON pouracquérir une BELLE OOMPLBXION

CA.X
x. en faisant usage du | | |

ETABLISSEMENT| SECRET DE HEE,
u'onpeut se procurer à l'Apoiliocarles!Hal}, par

Marchands - Tailleurs
uteilles de 25 et de 50 cts,

rour

LANPLOUGH otQAMFBRLT

MESSIEURS ET ENFANTS.
APOTHECARIES’ HALL,

= CATHEDRALBLOCK."

ETOFFES D'AUTDMNE NOUVELLES, Em
PRIX MODERES,

Savon de Bayley.—Essonde ‘dé’ Bouquet:et

xr
NETEMENTS FESANT PARFAITKM®NT.

Spermnceti, ns €
Savon Militaire pour faire la Barbe, de Riggie.

RODGERS et SAMUEL.
141, Rue Notre-Dame.

Autre Savon de Piver. at

de Yhkey, etSavon de Miel et de Windsor,
Statham, Patey et Robsun.

EpongesVéni-lennes pourBains.   — - Brosses. . mn
M. ROBERT RODGERS (Ooupeur chex fou ‘’Brosseés hour Cheveux. do primftre dualité.
utE. Hiuxs.) sollicite respuctueuscment une LA MPLOUGH ot GAMES Bis
Visite. Apothe all,
Unpetit SAFE & Veprenve dn feu & vendre. Cathedral Block.
19 sopt crm-12]) 10 sept. 118
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OUVERTURESDELIT-4 18 ot ines.
. sous. CUALwh Le

CANALÈRÉ DE:SA i CAN.FRIED,      

   
: shui RANGS N

oteEE
MOUTON EPSHETLAND, Pat‘ HS A A
a es n ON sueA TAINES, ete, chez + 5h
AN,DUNNOGH,NUTRsOIE, | "7

; . 1185 rue Notre-Dame.ge cal,

 ZOFMPINGBARGASvain ACADEMIEgayLEIA |cOMMERGIAL- ATHOTIQ1. A MODUNNOUGH, MUIR & OIE. |}
: ctHARUN 1ro Notre-Dame.|. us
 TETE EE 4
LES MM tr5aveiohtun excellent Assorti-

… - ment de Pantalone en Laino de Mouton à 0s.3d.
“06:78. 6d; ce:Pantalans valent'Ss, 9d. ot 108.

Gd.—Aussi, Vestes ct Pantalons en Ining de
: Mouton et Shetland, toutes capces: dé Gagts,
Mitaines, Tweeds Canadiens, Cusimires, Cpu-
vertes pour Onpots, Col, Mouchoirs, Collots, Pa-
rapldje, etc. etc." 4} LE î
+ “EMGDUNNOUGH, MUIR et CIE.

| St ‘4185, Rue Notre-…La ame.
15 oct. 132%

“ROITRAS:& CREVIER,
MAGASINi»POELES.
No. 42, Grande Rue St. Jacques.

LES Soussignés ont le plaisir d'aunoncer
qu’ils viennent do faire de grandes améliorations
à leur Etablissement, ct offrent en Vente un
grand Assortiment de POELES à OHARBON,
tols que :

Albanian et Railway Coal Burners
ET DES

POELES DE CUISINE DANS LES DERNIERS
GOUTS.

Un Assortiment de FERBLANTERIE cst atta-
ché à leur Magasin de Poêles, ot ils ont à leur
emploi les meilleurs Ouvriers pour monter les
Pokies ct les Tuyaux.
Leur Magasin do Ferblanterio ne luieso rion à

désirer sous tous les rapports.

PRIX REDUITS.
17 sept. cm-120

Huiïle de Lard.

20 Paniers d'HUILE de LARD No. 1 de Cin-
cinnati,

LYMANS, CLARE et CIE.

 

 

 

Huile de Morue.

60 Batiques d’HUILE de MORUE.
LYMANS, CLARE et CIE.
 

Huile de Graine de Lin.

5000 Gallons d'HUILF BOUILLIR,
5000 Gallons.d'HUILE NON-BOUILLIE.
Manufiictndypropre; *- +

. LYMANS, OLARE ct CIE.
"15sept. 119

 

LE

Dr. SHERFDAN,
DE LA VILLE DE DUBLIN,

. MONTREAL,

iB
Hoenn ioe, wey

yam
SA{Q

VS Ai hes os

PATRONS NOUVEAUX ET GRANDE .V.

£& En vanto,gho 5, tt2 sisi
“ J.B, ROLLAND et FILS,

; Rue St. Vincent, Mont  

 

PRL

“1 10.0¢t,
op : 4 :

“ACADEMTE totI

ju

19;/RUECoE,no.|
; . ooutpign "4

LA Réouverture des Classesa qu vieu, Her
BPTEMBRE. | _ A|

¥ La Pro roides Etudea, efmp nds me
par le passé, unIetnd thiel
dans les deux langues fruiigalsq dtAuglaise:;
MM, les Gomisasires | EA cette aûrjée,

ajouter aux importantes améliorations qu’ils ont
faites depuis quelques années, un (Gymnase.
Pour les particularités, s'adresser au soupsi-
é, à l'Etude: ;

@ U. E. ARCHAMBAULT, Principal.
cm-110

3

i

E,

10 sep.

ACADEMIE STE. MARI

ENCOIANUNE DRS

 

RUES CRAIG ET VISITATION,MONTREAL.|
LA Réouverture des Clussesaeu lien MAR-

D1, le 2 SEPTEMBRE, à 9 heures du matin;
fo but de cette Maison cat de préper;r les

Jeunes Gens au Commerce et à l'Industrie. Le
Français y est enscigné par des Maîtres d'origine
française, ot l'Anglais par des Maîtres d'origine
angluise. .

lostruction Religiouse est soumise à la di-
rectiou d'un Monsieur du Clergé. “.
Les Elèves éloignés pourront,s'ils le déairent,

prendre In Pensior à l'Établissement.
S'adresser à

F. X. DESPLAINES, Principal.
10 sept. 110

CHARBON !CHARBON !
Plus Bas Prix des Marchés.

 

LES Soussignés prennent maintenant des Or-
dres pourfournir pendant Iliver les espèces sui-
vanies de OHARBONS:

LEHIGH,” de toutes grosseurs et de la muil-
leure qualité.

Meilleur “ NEWCASTLE” pour Grilles et
Poôles.

Meilleur  LEMIGII,” do toutes grusseurs, pour
les Salles et les Poêles de Cuisine.

« NEWCASTLE ” pour Forgorons, première.
qualité.
“ Ecossnis” et * NEWCASTLE” pour les

Maisons l'rivées,

—ON ATTEND-—

Dus BOUTEILLESde VIN et deBIERRE, etc

—AUSst—

BRIQUES à FEU, DEVANTURES de OIE-
MINES GRILLES, TOYAUX

—lr—

La meilleure Pspôce de “COKE NEWEAS-
oo TLE.” .

; + rn ) ER, WOODS et CIE. >VIENT ‘d'arriver 4 Montréal et a l'intention de J. u MILLER, ¢
se consacrer à In pratique do sa profession. Coin des Rues Yourill ot Me0

Los Maladies d'Youx, d'Orciltés, de Poitrine, le Au nied de lu Rue eu .
Système en général et celui des natures délion-| 26 aodt, À

+ tes ‘an’ particulier sont traités par le Docteur avec
Autant de succès qu’il le falsait lors de son séjour
àDublin.

à trois portes de ln Grande Rue St. Jacques ;—
Quyxars : de 9h. A. M. à 6h. I, M.;; apros cette
dernière heure, le Dr. S. peut être conauité chez
lui, No.19, Ruo des Jurés. Où
“24 sept. 188

 

Cartes Géographiques.
Oarte du Canada, montée et vernie ......$1.75

0 plus petito............ 1,00
6 Cartes-Géographiques, par Dufourel, con-

tonant l'Amérique, l'Eurôpe, l'Asie, l'A-
frique, l'Océanie et In’Mappo-Monde..., 1.50

Les mêmes, montées et vernies. .. 4.00
Les mêmes, par Trimin................. 500
En vente chez

‘ ; BEAUOHEMIN et PAYTTR,
13 noût. 106  

STEINWAY &FILS,
GRANDS PLANOS(Ocerstrung) DROITS ET CARRES.|

FRELETEEBY
SaRs
LuAT TP
Wer

   
 

 
LR

es

EE LoNR EG)

. BUREAUX: Block David,rue St. Pierre |'RHIRNT H !

15 et 17, RUE St. GABRIEL.

{Table d’'Hotesde premiereClasse
TOUS LES JOURS, :

D'UNE boure 4 DEUXheures.
; 24 2 — PEAR En, vo

3%iXSTRES-MODERESgx ©

M. SERAEINQ.GIRALDI a le plaisir d'an-
noncur A ged nombreusts Pratiques qu'il vient
d’attacher à son Etablissement un CUISINIER
de premier ordre. ©

) SERAbINU GIKALDI,
11 juin. 62

>,

0

 , 22. »

sind

MAGASIN-PRINCIPAL:Nos. 82 et 84Walker-Street, New-York;

com
mais ils ont obtenu

LES PLANOSde notfo, manufacture ont reçu nou-senlement l'approbation des pays los plus
pétens en Amérique, en outro des 20 MEDAILLES D'OR obtenues dans l’espace de six aus,

Un des premiers prixa la Grande Exposition de Londres
quia lien neuullement C'est une preuve significative de leur uxcollonce, puisqu'à cette Ex-
position il y nvait des fustrumeuts présentés r les plus célèbres facteurs de l'Europe. On les gn-
rantit à l'épreuvedes influences de tous les olimata.—On los gurantitaussi pour l'espaco da 5 ans.
YG7Nos iustruments ne g0 trouvent en Cnnadn

MER, à Muntréal et à Toronto.
-que ¢hoz nos senls agents —A & 8. NORDHEI-

STEINWAYet FILS,
128,

 
QUAND on en a besoin

prendre, quand In mort se fait

Nous invitons tous à aller chez WRAY
préviennent toute mauvaise odeur et infection.

* choisis pour transporter des Corps en Angleterre

et d'acheter ses CERCUEILS à AIR PATENTE,
Durant les dorniers 12 mois, 808 Corceuils ont d

 

il faut se procurer des CEROEUILS, ot il est bon de savoir où les
un chemin à travers le cercle do nos amis, ct particulièrement dans

es temps de chaleur, ou quand les défunts ont ‘été emporté: par quelquo maladie contagieuse.
ui
tg

et en Ecosse, et M. WRAY peut en montrer dus
attostations; ainsi que plusieurs Certificats de Citoyens de Montréal et des onvirong qui prouvent
de Ia valeur de ces Cercueils. Ils sont en jolt Bois de Rose de couleur, bien polis, et montés cu
Poignées et en Vis d'Argent, ct il n’y à pas d'autres Oerceuils pour aller on compétition avec
coux-ci.

Quant aux PRIX, ils sont de Ia moitié de cou
"Les CEROFUILS & AIR PATENTE de \

de différe

‘août.
MENT, No. 115, RUE ST. LAURENT, où il y a aussi vue grande Variété
e différentes déscriptions. . !

x chargés ailleurs.
VRAY ne sont à vondre qu'à son ETABLISSE-

‘autres CEROBGILS

104

 

àLPÀTAPISSER
BON.MARCHÉ: Hl

[ET

 
RARMNTBOWESEVNSPO+orJELYTERRVATOIS &LABELLE,

AVIS e: Ÿdonnépar les présehtes
:i. que MM. VALOIS et. LABELLE

ont ouvert aux Nos. 18 et 20, Pnce
Jacqyes-Oartier, dans le Maison ci-devant otcu-
iée paf MM. Labélle et Lapierre un MAGABIN
e OUIR et uno FABRIQUE de CHAUSSURES.
Ils auront aussi tonjonrs vn mains un Assérti-

ment choisi dyFOURNITURES ct QUPIES pour
COR NNIENRS vv i ’ LAE ,

NAROISSE VALOIS, ! |
~SEVERE J.ABFLUE. : +.

BE na-08
LAS VC

RAPPELEZ-VOUS

      

JARDINGUÏLBAONE
-i Sn DANS SON ts. ; !

“VASTE ET. MAGNIFIQUE LOCAL
<i> Haut-de la RueSt. Laurent. “

1555 ———

ADMISSION : —QUINZE SOUS.
te Ld ae 7

ojuie __

WACTHS, & DIAON,
. MANUEAGTURIERSDEFICELLES .
[FUP [i Lo

Marchands de Fil pour les Chaus-
, sureset laToilodeChanvre,

a,TDRYE (ST. PAUL.15,
.« ~~ MONTREAL.

23 juillet.
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COMPAGNIE

|D'Assurance Royale
DE

LIVERPOOL ET LONDRES.

CaAPITAL:—- £2,000,0000 et un Grand
Fonds de Réserve.
 

TE ennasier“ à Thonneur d'informerle publie
que M. J. 1, BRAULY, de cotte Ville, est di
mentautorisé à prendre des Risques pour cuite
Compagnie. 1°
Ma et “HAVILAND L. ROUTH,

Agent.

DEPARTEMRNT DU FEU.

-_GETTEI-OOMPYGNIE continue À assurer lea
Bllitsses 61 vouiésGortes de Propriétés contre les
portes on dommages par le feu, à des CONDI-
TIONS les plus LIBERALES, et aux TAUX les
plus BAS chargés par AUCUNE BONNE COM-
PAGNIE.

AjliTôutea-pertea' justes promptement réglées,
suns déduction ou escompte, «L sans référer en
Abgleterre. ‘
“Le Grand Capital et In conduite judiciouse de

cette Compagnie gamuntissent lu plus parfaite
sûreté aux Assnrés.

F1 n’est rienchirgé pour Polices où Transferts,

nou DEPARTEMENT DE LA VIE.

Les avantages siivants, entre un grand nom-
bre d’autres, coutverts: pur cette Compagnie
Yugpersonnes «4 ge propusent d'assurer leur Vic :

Parfaite sûreté pourl'accomplissement des en-
gagements envors Jus Porteurs de Polices,

; “faux do Primes fayorables
", Une grandé réputation do prudence et de ju-
‘dement, et la plus libérale considération detoute
question lide aux interrts des Assurés,

Trentejotirg de gricé necordéa pour lo paie-
mont des Primés de renouvellement, et pas de
rotrnit de Police ponr erreur non-intentionnelle.

Polices échues pour non-pricment de Primes
pouyant dura renouvelées dans les trois mois en
payant lu Pring, et une amende de dix chelins
par tent, e:ffirfoduisant des preuves satisfaisantes
du hon ôtat de In sunté de l'Assuré.

Participation des profits par les Assurés, se
montant aux deux tiers du montant net.

Grands Bonus déclarés en 1855, se montant à
Æ£3 par cont pur nuvée eur Ia gs. mime assurée,
faisunt, sur Ica âges de vint à quarante ans, 80
par cent sur In Prime. La prochaine division
des profits en 1865.

, Estampes ot Polices données gratuitement.
ty onley frais da Médecins payés par In Com-

j op Jtfrendé: Médicale:—W.‘BISCOTT, M.D,
I. L. ROUTH, Agent.

Le soussigné a l'honueurd'informer Je public
n'il n transporté son Hurenu dans celui de In
ROYALE, No. 25, Rue de In Commune,vis-à-vis
les Quais, chez FL. Rourn, Ecr., Agent.

J. LEANDRE BRAULT,
Assistant-Gérant,

Département Français.
oF 37

qe

t juin.
 

ASSOCIATION

sé CG'INXIESF >>
D'ASSURANCE

CONTRE LE FEU ET SUR LA VIE,

‘ ue

JONDRIES,

A Inquollo est annexée le BUREAU de I'ASSU-
RANCE * EQUITABLE."

Capital... .....£2,500,000 Stg.
Fonds déposé en Canada. 850,000

BRANCHE DU CANADA:

Bureau, No. 11, Grands Rue’St. Jacques.

DIREGFEURS nv DÉPARTEMENT DU FEU :

IFROTHINGHAY, Ecr.,
B. HOLMES, Ecr.,
A. LAROCQUE, Ecr,
W. LUNN,ter,
J'TORRANOE, Ker.

TOUTES AFFAIRES concernant l'ASSU-
RANDRsur In V1E ct contre le FEL sont faites
ax Termes Ios plus modérés.

L'énorme* Botiiix déclaré dans ln deruicre di-
visioa des paymenta rend celte Association lu
plus désirnble pour l'Assurance aur ln Vie,
Des Prospectus et toutes informations sont

donnés uu Bureau Principal, à Montréal.
C. A: BRAUET,  W. P. REYNOLDS,

Assistant-Agent, Directeur en Amérique
* 7 mais an-66

 

   
A VENDRE,

Le Vapeur WELLAND,
Entrès-bon état de marcher. 1 se trouve dans
le Bassin du-Canal}nvec tous les Moubles de Ca-
bine et de Salon. :
S'adrossera JOSEPR LEVY.
Smal 67

     
    

  

Liniment-duVermont de Henry.
M0086

ENGffaritiifPublicceNOUVEAU “ PAIN-
KILLER,” nous désirons le lui recommander
Sune,bain toute: purticuliére, non-veviement
commeétant le meilleur de tous les autres “ Pain -

plus grandes et à des Prix correspondants, mais
parce qu'il ne contlontrien qui puisse faire crain-
dré pour'18 sûreté deceux qui'an font wikge, aq
Peut êtreappliqué extérieurement pourles ‘ - :
RUUMATISMES, Co i

GIE, à 4: 1 CE 5
ETibers

aLoop EN B co, JAShed Ri SSUR o ,
4 : USIONS,

et il peut être pris intérieurementpour les
COLIQUES,
+1" "OHOLERA MORBLS, } _
Ce =MAUX G'ENTRAIELES,

: " ib DIARRHBEE _
} “Be, ete:

dass à so

“I'" Ce Remade à eu anegrande cirenlation pen-
dantlès quatredernièresannées, et son excel-
lence peut être atiestée par les milliers de per-
sonnes qui en ont fait usage.

Il est composé d'ingrédients dont chacun est
loi-méméc sep 1, LL qui, combinés ensemble,
formentuu.l'iniment où fer Pain-Killer ” inimi-
table quantd'ges gualités opératives.

Garunti.quand: ilest employé d temps !

Aucune famille ne devrait se privor d'uno
Buuteille de cet excellent Hemède, de l'avoir sous
lu tmain à temps pour l'appliquer en cas’d'acci-
dents auxquels la chair est sojette.

Il est inoffensif de le prendre en tout temps
- Une cuillérée de co Reméde, prise-le toatin
ans un verre d'eau, rafraicbit la tôte, éclaircit

les yeux ct communique une grande élastisite
à tout le corps.

Ses effets sont merveilleux,
Essayez-le, et, s'il ne produit pas des résultats

satisfaisants quand vous l’emploierez suivant les
«irections, reuvoyez la Bouteille à l'Agent de
qui vous l'avez acheté, et il vous remettra votre
argent,

Nous ne demandons qu'un simple et pur essai.
À vendre chez tous les Droguisteset Marchands

de Campagne du Canada.

Prix :—225 cents la Bouteille.

JOHN F. HENRYot CIE,
Propriétaires,

28 ct 30, Rue St. Heury, Montréal, C. E.,
Et Main Street, Waterbury. Vt.

15 oct, aa-132

Elexir Balsamique Vegetal
De DOWNS.

OETTE Médecine purement Vegetalo guérit
les

RHUMES,
in TOUX,

le OATHARRE,
PASTHME

le CROUP,
les eommencements do

CONSCMPTION
et tous les maux de GORGE, dé POITRINE
et de POUMONS. oo

L'Elexir de Downs est resté le motlleur Reiné-
de depuis plus de

TRENTE ANS,
Quelques doses de ce Remède opèrent, quand

toutes les autres Mèdectnes ont été essayé.s. HI
ne diminue pas senlement ln Toux, mais il la
guérit complètement en expnlsout le phlegm, et
tb arrachant uinsi

LA RACINE DE LA MALADIE.
Ses facultes d'adoucissement flicitent l’expec-

toration, repmsent la Gorge et les Poumuns et
font disparaître In moludie non pus tant par une
uitaque directe et dungercuse sur la maladie elle-
même, mais eu

AIDANT LA NATURE A EFFECTUER LA
GUERISON.

Des directions explicites se trouvent sur chu-
que bouteille et on donne en môme temps un
punphlet dans lequel se trouvent un grand nom-
re de Cortificnts et des matières intéressantés à

lire. LIsPZ-LE ATTENTIVRUENT. ‘

IL EST AGREABLEAU GOUT,

I wy a aucun empêôchement pour l’adminis-
trer aux enfants qui Vadientassez pour.en-pren-
-dre‘excersivement, st dnle leür permettait.

Prix :25 ets, 50 etsz'et $1.00 Ja bouteille.
A vendre duns touteW Jes Villes et Campagnes

du Canadn.
JOIN F. HENRY et CIE,

(Successenrs de J. M.Henny et Fire et
N. H. Dowxs), PhorRIRTAIRES,
Waterbury, VU, et Montréal, O. E.

15 octobre. 3da

Dr. L. 0.THAYER,
Gradué de l’Université McGill, Licencié

au Collége des Médecins et Chi-
rurgiens, elc., elc.,

EST maintenant à Moutréal, et tient son Bureau
au No, 158, porte voisine du Dr. Webater, Rue
Notre-Dame, où il pourra être consulté sur tou-
tes los Maladies des Yeux et des Oreilles. Les
Yeux louches sont guéris instantanément.
La Calaract et la Fistule Lachrymale ont été

opérées déjà avec pleine satisfaction,
Caicers et autres Tumoursextirpés ;Œil arti-

ficiel posé sans faire do mal, ‘et faisant les moù-
vements de l'Œil naturel. 2 OU
>. Le'Dr. THAYER traîte aussi le Catarro ot nu-
tres Maladies semblables.—Consultations gra-
tuites—Ileures de Bureau, do 9 h. n. m. à 6 h.
p. m.—Résidence, No, 1, Rue Seigneur, Faa-
bourg St. ‘Antoine. I Sh

: 1 “ 109‘23 août:

PHARMACIE
Dr. PICAUL'T.

À VENDRE,toute espèce de GRAINES pour
JARDINS,telles que Graines d'Oignon rouges,
Qurottes, Radis, Choux, ctc.; pour CHAMPS,
Betteraves à Vaches, Oaroites à Vaches, Rabio-
les, Trèfles de touto espèce, cto., etc: »

“PIOAULT ot FILS,
Nos. 42; 44, 46, Rue No*roe-Dame,

v

POUDREde CONDITION et HUILE VETE-
RINAIRE contre toutes les Maladies des Che-
vaux et des Betes-d-Cornes.

Médicament nouveau.
 

Essence Arouwnlique de Gomme d'Epinette
Rouge pour lu guérison des Rhumus, Bronchites,
etc, vic. Co

 

PURGATIF et VOMI-PURGATIF du Dr,
LERAY.

 

PASTILLES-VERMIFUGLES, Reméde agréa~
ble À prendre ctinfaillible contre touts capèco de

ors,

 

  Huile de Charbon,
Fluide à brûler,
Huile do Foie de Mosue,
Huile de Castor
Sangeues de Sudde,
‘Tous de 1a premidre uals.

‘ ICAULT et FILS,
Noa. 42, 44, 46, Rue Notre-Dame.

23 avril. 50

Le:Nouveau Pain-Killer!

KilJer,t.et contenu dans des Bouteilles beaucoup|:

ads

MAUX de GORGE, DOUTEURS dé REINS,ete, |

FONDERIEDE LA CITE,

  

  
ne

11;Kapeurs :Océaniques
dr - a Ni"0

MONTREAL.

1862,“Afrangementd'Eté. 1862.
: Les Passagers sont déposés à Londonderry,
hE ClnsgowetLiverpool.

FFDes Billets de Retour peuvent être obtenus
d des Prix réduits.gx
dort . .

Cette Compagnie possède les Vaisseaux de
‘première classe süivants :
Norvegian . ....
Hibernian ........ 2,600 ton.—Capt. Grange.
Bohemian .... ... 2,200 ton.—Capt. Borland.
Nova-Scotian. . ... 2,200 ton.—Uapt. Ballantine
Anglo-Suxon ,....3,800 ton.—Oapt. Graham.
North-American . . , 1,800 ton.— Capt. Burgess.
Jura 2,300 ton.—Capt. Aiton,
Nouveau Vaisseau , 2,600 ton.—

Portant les Malles Canadiennes ot celles des
Co Etats-Unis.

Un des Vaisseaux plus baut nommés pärtirn
de LIVERPOOLtous les JEUDIS, et an autre
de QUEBEC tous les SA MEDIS pendant In Sai-
son, arrêtant à Loch Foyle pour déposer ou
prendre les Passagers allant on venant d'Irlaude
et d’Ecosse.

Les Passagers de Glasgow ont des Billets qui
les tranaportont de ot à ljondonderry sans au-
cune churge extra.

Voici ln Date des Départs de Québec:

 

Anglo-Saxon Samedi, 11 Octobre.
Jura...,.. . Samedi, 18 Octobre,
Hibernian Samedi, 25 Octobre.
Norwegian. ......... Samedi, 1 Novemb.
North-dmerican ... Samedi, 8 Novemb.
Nova-Scotian ... Samedi, 15 Novemb.
Bohemian. ....... ... Samedi, 22 Novemb.
Anglo-Sazon......... Samedi, 20 Novemb

Prix du Passage de Québec.
CHAMBRE, PONT.

(Suivant les conventions.)
A Glasgow... .S66 à $80
A Londonderry$66 à $80 A Londonderry.$30
A Liverpool... 366 i $80 A Liverpool ...$30
On ne peut se réserver des Cabines qu'en pay-

ant à l'avance.
Un Médecin expérimenté s6 trouve à bord de

chaque Vaisseau.
NF"Jusqu'à Avis contraire, ces Vupeurs suivront

la roule vid le Sud d'Antirosti et de Terrencuve,

 

À Glasgow ....530

Belle-lsle.
Pour informations particulières, s'adresser à

EDMONSTONE, ALLAN et OIE.,
Coin des Rues Youville ot des Communes.

15 sept, an-76

60ot 62, Rue de la Reine,

MONTREAL.

CLOTURES EN FER

Traorauxd Ornements.

ON ATTIRE l'attention apéciale sur notre
grande Variété d'Echantillons pour CLOTURES
de CIMETIERES.

Les TRAVAUX qu’on voudra bien nous con-
fier recevront notre attention particulière.

IVES ct ALLAN.
20 noût, 33

HUILE DE CHARBON!
HUILE DE CHARBON! !

La meilleure Huile de Charbon, mafinée, que
rantie non-explosive, 2s, 6d. pur gallon, cing
gallons pour 11s. 3d

Chez

 

W. Met ONNELL,
44, GrandeRue St. Jacques.

64

‘A VENDREOUALOUER.
UNE SUPERBE et BONNE TERRE,située

du côté. Nord-Est de ln Riviére-d-ln-Grnisse,
dans lo VILLAGE de RIGAUD, contenant trois
arpents de iorgeur sur trente arpents de profon-
deur, tenant devant à ln dito Rivière, derrière
aux Terres dela Baie, d'un côté à Ponald Mc-
Millan, Ecr., et de l'’antre côté à M. P. E. Leduc,
Ecr., M. D., avec une Grange dessus coustruite:
le tout en très bon ordre,
Pour les Conditions, s'ndresser au Nataire

soussigné, Montreal, Rue Craig, No. 12.
AMABLE ARCHAMBAULT,

Montréal, 11 avril 1862, 56

MANUFACTURI

MIROIRS CADRES,
2, Quarré Victoria, 2,

ENSEIGNE DES ARMES ROYALES.

MIROIRS, grands ot petits, CONSOLES, COR-
NICHES pour FENETRES, sculptés et dorés
dans les derniors goûts.
Dos Patrons pouvent en être montrés aux

Acheteurs.
La plus grande Variété de MOULURES qu'il

%ait en Cnnada pour Cadres de Portraits ou de
ravare.
Cndres faits pour Morceaux de Dessin, Photo-

grnphiocolorée ot unie, Lithographie, etc. etc.

Prix Modérés.

CADRES DE FORME OV~LE,
En grande Variété.

2 mai,

 

 

 

X3"Un Assortiment de Moulures est tenu prt
pour encadrer.
XD"Tousles Travaux faits à cet Etablissement

étant exécutés par les promiors Ouvriers, ils
sont garantis être les meilleurs.

WM. SCOTT,

Propriétaire.
28 fév. 39

LOT A VENDRE
oo SUR LA

‘RUE ST. URBAIN,
Le second Lot de la Rue Sherbrooke.

 

CE superbe Lot a 50 pieds de largeur sur nue
protondeur de 128 pieds.
K3-Conditions tros-libérales,
S'adrosser au soussigué, No. 119, Rue St. Cons-

tant, LL
: J.-BTRE. LAYIOLETTE.

28 fév. 39

0°™"® TRESTLER & FRERY
 DENTISTES,

bu», HAUT

Rue St. Laurent,
COIN DE LA

     145

- « . 2,500 ton.—Capt. MéMaster. |

| sol

évitant ainsi le Canal Canadien et le Détroit de| 7

    

      
  

 

  
}
je

   

 

PE 8

Ë DORION & FRERE
VONT d\ivert une MANUFAOTURE de BA-
LANCES,à PLATE-FO ME.et pour COMP-
TOIRS, et’ suski hn ATELIER d’OUVRIERS.
MAOHINISTES. , Ils'fabriquentdos Palissades
eu Fbr, Couchettes ciFer, Ouvrages en” Fer
pour BAtisses, Dales en Tole, Zinc et‘Ferb}hhe,
ainsi que Oonducteurs, etc. 80

Ils réparent aussi toutes sortes de Balances,

3

Moulins & Oafé, ete...:. Li. 2040
Toutes Commandes seron promptement exé-

cutées à dos PRIX MODERES. | Le

30, Rue St. Gabriel, 30,
Porto voisine de M. McGirson,eten face de MM.

Evans etEvans, ue
. MONTEBATIs. A |;

O juillet 4 1 LE
NOUVEAUX

Ouvrages de Teiriture.
LA seule Pluce en Canada où le VIEUX peut

être rendu NEUF soit par la TEINTURE, soit
€ parle DEGRAISSEMENT, est à l'Etablis-

senient de New-York de

 

 

J. BEAKE cet CIE,
No. 204, Rue Notre-Dame.

2 julllet. fin-87

JOSEPH ROYAL,

ATOCAT,
BUREAU: 9, Rue St. Vincent,

MONTREAL.
8 oct. an-129
 

SPRING & CIE,
(Successeurs de M. Mme. RawuEy,}

MARCHANDS de VÊTEMENTS
Neufs et de seconde main de

DAMES ET MESSIEURS,

Partie inférieure du Marché Bonsecours.

ON donne de l'argent pour des Hardes neuves
ou de seconde main, ct on en prend en échange
de Marchandises.

ADRESSE :—MAROHE :BONSECOURS,
18 jnin. ‘ ’ 8?

MAGASIN
Peintures, Ferblanteries,

ETC., ETC., ETC.,

ENSEIGNE DES TROIS BARRILS.

LE Soussigné informe ses Pratiques et le Pu-
blic en général qu'il vient d’ouvrir, en addition
à son ancienne branche d’Aflaires, un Magasin
de Peintures, Huiles, Vernis, Vitres et Glaces
de toutes dimensions, Pincraux et Brosses pour
Peintures, Vernis, etc, Couleur sèche, Feuilles
d'Or et d'Argent, Térébentine, Blanc de Plomb,
Zinc, etc.

Il aura constatoment en mains un Assortiment
général de tout le Matériel propre aux Pcintres
où aux Artistes. ;

Cette nouvelle branche de son Commerce sera
conduite par M. EDMOND ARCHAMBAULT,
qui n plusienrs années d'expérience on Affaires
de ce genre. : :
On ne devra pas oublier qu'il continue tou-

jours son Magasin de Ferblanterics.

SAMUEL HOLMES,
- - - “No. 125, RueSt. Paul.

ce Li Rn-69

 

14 mini.

- MANUFACTURE…

S. R. WARREN
i r POUR

ORGUES P'EGLISE,

ET

MELLODEONS,

Etablie-en Canada en i836,

Coin des Rues St. Henri et St. Joseph,

MONTREAL.
LE aoussigné informe respectueusement le pu-

bile qu'il est prêt à recevoir toutes les commandes
dont on voudrabien le favoriser pour ORGUES
d'EGLISE, ILARMONIUNS et MELODEONS;
sed Instruments sont suns rivaux pour la puis-
sance et lu douceur du son, ninsi que pour l'ercel-
lence du (ruvail.

S'étant occupé pendant plus de 35 ans de In
fucture des ORGUES d'EGLISE, et y ayant iu-
troduit plusieurs améliorations qui, aujourd'hui,
ue se trouvent que dans les Instruments qui
sortent deu sa Manufacture; il est certain que
son Ouvrage donnera de plus en plus satisfaction
aux personnes qui réclamaront ses services, et les
ordres qu’il recevra seront exécutés avec promp-
titude et l'exécution en sera irréprochable,

Lo succès de mes affaires me permettant de
donner de l'accroissement à la facture de mes
Instruments, je pourra désormais offrir nux pe:-
sonnes qui m’en feront In demande, soit des Or-
gues, soit des Flarmoniums, à de MEILLEURES
CONDITIONSque les autres Facteurs. si

HARM ONIUMS,

 

10 Modéles différents— Pyia: : de $60a $400,
Toujours cn Magasin et à vendre on Gros et én

Détail. '

ments dont les Boîtes en Bois de Rose sont re
marquables par lo fini ot leur gofl exquis.

 

Mes nonvelles Orgues-Harmoniums, avec2 c/a-
viers, 12 jeux et 1 pédalier d’une Octave et demie,
sont les meilleurs Instraments pourremplacer les
andes Orgues d’Egliso, et les Musiciens s'uccor-
ent à déclarer que ces nouveaux Instruments

sont parfaits.
Circulaires, Liste des Prix, Conditions, ete.,

ete., envoyées à toute personne qui en fèra ln
demande ’
La garantie est donnée quo tous les Instru-

ments donneront nne entière satisfaction à l’a-
cheteur,

ll y n toute sécurité pour les Instruments en-
voyés un debors ; ils sont soigneusement emballés
et envoyés à quelque distance que ce soit,
K7J'ai toujours on mains quelques ORGUES

prêtes à Âtre mises en Vente.

‘SR.WARREN,
MoxTREAL

17 avril, 53

  

AVIS PUBLIC.
LE soussigné croit devoir prévenir les Mar-

chandsde la Ville et de In Campagno ainsi que
le public em général de n'avancer à personne au
som de la Compagnie du Richelieu, vû qu’à l'ave-
nir aucun compte ne sera reconnu.où paÿé par
la dite Compagnie, à moins qu'il en soit accom.
pagué d'un ordre spécial da Burenu à Montréal,
et des agènts au Fort de Sorel et à Québec:

Ci JOSEPH LEVY,

Compagnie

Bureau de la Clo. du Richolieu, ; Agent
“Montréal, 25 mars 1861,

|COURSPRATIQUE"DESDERE

HARMONIUMSET MELODEONS |

Un grand Assortiment de Magnifiques Instru-

; Richelieu.

  mems= qe   

WAPTgve

|

N.BOURASSA
11,:RUE ST. SIMON,

Prolongation de ja Rue St. G è ’lége des Jésuites, SOrBE, près le Coi.
M.'BOURASSA serà absent de Moyqu'au commencementde Septembre,

82-RUE ST. FRANCOIS-XAVIRE

i PAR

ntréal jug.

MONTREAL,
CEROH

ALAMANDRES
(Safes.

EN mains, plus de CENT $
ou SAFES,de différentes grandeurrents Patrons. Les acheteurs trouveront usorfiment copies od ils pourront faire len 4auMONTREAL SAFE WORKS oo Choixdes branchesdo l’Union Safe amd Lock CompaBostoh,~Inplisancienne Munafacture ge pigce ddus les Etats Unis, établic on 1335, 5"50:quinze milla Safes sont rouintenant en usa drLes demandes nombreuses Que Nous avonsques pour nos Salamandres et nos Serrur,>ont engagé à établir à Montréal une Munture sous ladirection d'un des Propriétaires iest un Fabricant pratique de Stlamandres, ' vesorte que le public peut se procurer à cette dinufacture ce qu'il y n de mieux en Ce genre d' .vrage. oeTous les Ouvrages de Commande
tementet pleinement exécutés, à aussi.hoabché que Jeut le permettre le bon Ouvrage - dan.
tous les cas, pleine et entière satisfaction seradonnée.

R. KERSHAWet OIR.
82, Rue St, Frangois-Xavier,

Rosenr Kersiaw.
8 avril.

   

d4

NDRES
de dire.

nous

tfac.

OLiver EnwARDS,

 

eee —

DOCTEUR O'LEARY,
Place Chaboillez,

Nos. 113 et 115, Rue St, Joseph,

MONTREAL,
HEURES DE CONSULTATION:

Le Matin ........ De9ä 1sancuucee su... 1 heures,Le Soir.tetera,De Ga 8 heures,
69

Situation demandée,
UNE DAME, qui pourrait fournir d'excell

\ xeelleCertificats de respectabilité, désire trouver unePlace comme GOUVERNANTE dans une Fa-mille Canadienne; elle pent e
ey peut aussi enseigner Ia

S'adresser à ce Bureau.
14 avril

J.P.CRAIG,
FACTEUR DE PIAKOS,

82,— RUE ST. LAURENT, — 83

2MONTREA 1.

NOEL ROY,
TEINTURIER-DEGRAISSEUR,

51,—GRANDE Rue Sr. LAURENT—51,
MONTRÉAL.

 

 

 

 

N. RR. est toujours prêt à teindre ou dégrais-ser les Velours, Soiries, Laines, etc; Surtouts et
Pantalons en drap, ete.; Flauelles, Gants de
Kid,ete.
M. Noël Royteint et nettoye aussi les Cha-peaux de Paille, Leghorn, Feutre, cte., ete.

Prix très modérés.
14 avril, i . na-56

Dr. Jourdain,
DENTISTE,

125, Rue Craig, au Coin de tu Rue Côté.
2 mai. 61

. Dr. WM, YOUNG,
DENTisTE. |!

Une senle Dent ponr $1.25; un Set de Dent,
$14; Jointurez en Or, 81; Os de Dents joints, (5
cis ; en Argent, 50 cts. ; Dents extrnites, 25cts.
BUREAU :—310, Rue Notre-Dame, à 3 Portes

de l'Eglise Parvissiale.
T oct. 129

PRIEBRES
"|: Quiidotvent être récitées, Jusqu'à nouvel ordre

. PAR CHAQUE

; Prêtre après sa Messe.

SUR CARTON, PRIX :—10 CENTS.

:. ‘Agvendre au Bureau do l'Ordre par
PLINGUET etCIE,

26, Rue St. Gabriel.
8 juillet 1861,

"M. McCORD,
AVOOAT,

- Bureau :—Place d’Arnnes,

Audessus du Magasin de S. J. Lyman & Cie
7 février 1862, 30

 

 

CARTER ¢t KERR,

AVOCATS,

No. 38, Petite Rue St. Jacques, No. 38,

MONTREAL.

Wu. HasTinGs Kesk

137

po

Epw. CARTER,
25 oct.

 

MANUEL PAROISSIAL
RECOMMANDÉ POUR LES MISSIONS,

À Vendreen GROS eten DETAIL

Z. CHAPELEAU
112, Rue Notre-Dame, 112,

Vis-d-vis le Paluis de Justice.

+ 11 contient les Prières ordinaires qu Chrétien,

les Psaumes et les Hymnes de l'Office P. ro
les Evanglles de I'anhée et un Recueil de (an

ques,
—AUSSI—

' MANUELDE PIETE,
4 l'usage des Cougrégutions de la SanteTee

ConlénanttouteslesPridres à l'usage du our
Tu ; detien, les Hymnes de l'année a8 un Recueil

tiques pourles Dimanches et Fôtes de l’année: 


